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PUNA'SES ! 
PUNAISES ! 

PUNAISES !
Employez le meilleur

POISON A PUNAISES
DE GRIFFITH,

Et débarrassez votre maison de 
Punaises et d’insectes de toutes 
de toutes sortes.

DEVISE DE GRIFFITH
Sûreté, Exactitude et Promp­
titude,—Essayez

LE DROGUISTE

GRIFFITH,
121 Rue Wellington,

sherbrooke.

Cartes d’Affaires.
■A-VOO-A-TS.

CAMIRAND Sc OBNEST,
1 VOCATS, No. 95 ruo Welling 

il Y. ton, Sherbrooke, l*. (J.
J. A. CAMIUAND. J. K. ÜKNKST.

L. O. BELANGER, O R
i VOCATi Etude: Chambres non 

1 Y. t ut 5, maison Twose, no. Uâ ruo WollinK 
tin, Sliurbrooko.

JULES RICHARD, LL. B.

VV OU AT, Bureau: 125 rue Wel­
lington, Siicrbrooko. A Wimlbor MUIh 

touH les lundis.

J. S. BRODERICK,

VV OC AT, maison Morey, Carré
ComnioruitU, Hliorbrooku, P. g.

CAMPBELL & DBSCHAMPS,

AVOCATS, Maison Campbell, 100
rue Wellington, tihorbrooku. Bureau & 

U imlsor Mills ouvert tou» les sumcilis

A
J. LEONARD, LL. B

VOCAT, Buretiu : maison McMa-
nniiiy, rue Welllnglon, Sburbrooku, RQ.

HÆEJlDHOIJSrS.

N. A. DUSSAULT, M. D.
\ I A LA DI ES DES YEUX, DES
LtA oreilles, du ne/, et de la gorge. Bureau 
'ü rue l'ommcrciule. Heures du eousultation 
Ioiik les jours, lu dimanche excepte, de midi a 
H h, B. Ai.

O J. EDGAR, M. D.
\ I A LA DI ES des tMifunts seule* 

nient. (J3 rue Coinuiereinle, Hticr- 
immke, yuo. lleuresuocoiibuiniliou l.UUp.in. 
i.t») p. m.

JST TS TJ RS.

THOS. TREMBLAY,
\ KPENTEUR PROVINCIAL ot

fédéral, et Ingénieur des mines. Bu 
rca u : 125 rue Wellington, Sherbrooke.

JOIVEIRS.

JOS. LEMIEUX,
|| UISSIEI Cour Supérieure, St.
AA Mélo d'Aucg and, P. Q. Pratique dans 
U-s deux langues.

A. BRULE
( CORDONNIER, 122 rue Welling

ton, ahorbrooko. Ouvrage sur comman 
du exécuté sous le plus court délai ot * dos prix 
ndriounables. Réparations do toutes sortes.

B. S. FOSS,
( COMMISSAIRE-PRISEUR, EN

canteur, ot Agent à Commission. Bu 
ruau : Si Hue Wellington.

Cartes d’Affaires, Richmond

S1MÉON FRASER,
V C. AIKK ot agent d'affaires. Bureau : Pa 
Ai lais de Jusliou. Hiohmond, P. g.

H ON. HENRY AYLMER,
A VPCAT. Beorélairo-trésorier du comté de 
f*- Utolimond. Bureau: Palais du Justice, 
Hiuhinoiid, 1*. g.

GREENSH1ELDS A GREEN- 
SHIELDS,

Avocats et puocuukuus, 1724 rue No 
iro Dame, Montréal, Canada.

J. N. U KKKNHIinci.DS, C. 1t.
U. A. K. Ghkknhhiki.ds.

HOTEL ST. JACOB,
I S. Snow, propriétaire, ruo Main, UIch 

. 1* ,IU0U^* Kourio do louage attachée à l’hû 
tel. Momies salles d'écbantilTous pour oouimiB 
voyageurs.

JOHN EWING,
1 > KOÏBTKATEUH du comté de Ulohmoud, 

agent gsaéral d'assuranoo et do finance, bureau : Au Palais de Justice, Hiohmond gué.

DR. JOHN HAYES,
M ot PHIHtJlMIHCN, (gradué do
Jii7. U1?‘v?rh*^ McGill). Bureau vis-à-vis l'é- 
gllse catholique, Klchmond. Téléphone No.

Vieux Journaux & ven­
dis à oe bureau, 3 ois. la li­
vre ; par lot de 2b livres, 2 
cerna.

IL N’EXISTE PAS DE DOUTE
Duns l'esprit de toute femme qui a déj.. acheté 
le '• Health Brand Underwear" (mur ses 
enfants, sur ce qu'ullo doit acheter dans la sui­
te. Crt tu femme sait par expérience que le 
mot “Health’’ imprimé sur tout vêtement vé- 
temenule corps veut dire un article muguill- 
que tout laine, aussi doux que la soie, d’un 
ajustement, parfait, et dont le Uni est tout ce 
qu'il devrait être, otlrant une protection par 
faite contre le froid, étant le vêtement le plus 
confortable qu'il soit possible de faire.

EB VENTE PAR

L.A. BAYLEY

La Banque Nationale
BUIUCAU CH KF, QUEBKC

Capital payé $1,200,000
DIRECTEURS :

H. AUDKTTK, Ker., Prcs'dent.
A. B. DUPUIS, Ker. • Vice-Président. 
L’Ho.N. Jugk CHAU-I V. CH AT EAU VEUT.

VEAU. Kcr., M. P. P.
N. RIOUA, Kcr. | N A Z. FORTIER, lier.

J. B. LAMBKRTK. Eer.,
1’. BAFRA NUE. tiérant Bureau «le (Jiiébec. 

N. LAVOIE, Inspecteur.

Siicrbrooko 
Si Hyacinthe 
St-François, Beauco 
Sto-Mune, Heauco 
Montréal 
.loiici te

SUCCURSALES :
(Jucher faubourg St. 

Jean
“ St-Roch 

Chicoutimi 
Hobervitl 
Ottawa, Oui

Departement d'Epargnc au Hureau Chef et 
aux Succursales.

AGENTS
Angleterre : Tho National Bank of Scotland, 

Londres.
Franco : Crédit Lyonnais, Paris.
Etats-Unis : The National Bank of the Uc 

nubile, New-York; National Revere Bank, 
Boston, Mass.

Los collections reçoivent min attention spé­
ciale et les retours un sont faits avec la plus 
grande promptitude, 

llicile rosOn soi 
dance.

respectueusement la correspon

Ms île IB!
CAPI PAL PAYE............................. $1,500,000 00
FONDS DK RESERVE.................. 8.V.,(I0U (Ml

BUREAU DES DIRECTEURS:
R. W. Hknkkkk, président.
Hon. M. H. CncmuNK, vice-président. 

Isuaki. Won», T. J. Tuck, o. Stkvknh, 
J. N. O ai.kh, N. W. Thomas. C. 11. Ratiia.n. 

11. B. ükown, g. C.
Bureau principal, SHKUBROOICK, I». Q. 

Wm. Fakwki.U, Oérant général.
S. Edukll gérant local.

S. F. MüKKY, inspecteur des succursales. 
SUCCUHSALKS.

Waterloo, W. 1. Briggs, gérant. 
Stanstead, S. Stevens, géra ni 
Cowansville, J. Mackinnon, gérant. 
Coaticook, B. Austin, gérant.
Richmond, W. L. Bail, gérant.
Urnnby, W. 11. Robinson, gérant. 
Bedford. K. W. Morgan, gerant; 
Huntingdon. K. N. Robinson, gérant. 
Magog, K. P. Olivier, gérant.
St. Hyacinthe, J. Laframboisc, gérant. 

CORRESPONDANTS.
La Jinnqtif de Montréal et net* succursales en 

Canada
Im Manque Nationale d'Echange, Boston 
Iai Banque Nationale Park, Nkw-Yohk 
Im Banque Nationale d Ecosse Londkkh, Ang 

Benlrées de fonds de tous les endroits acces­
sibles. Lettres de chiuigu émises pour aucun 
montant, valables eans toutes les parties de 
neurone, des Etats-Unis et du Canada. Achat 
ot vente du change.

DEPARTEMENT D’EPARGNES 
h chaque bureau. Intérêt alloué du la date du 
dépôt ut intérêt composé annuellement, sans 
que la demande du déposant soit nécessaire 

Heures do bureau, 10 à 3. Le samedi 10 a 1.

BANQUE D’HOCHELAGA.
Bureau Principal Montréal.

CAPITAL VERSE - $1,000,000 
RESERVE - - - 400,000

Directeurs :-F. X. St-Charlos, Président; 
R Bickerdiko, Vice-Président: C. Chuput, 
l'hon. J. D. Rolland, J. A. Vnillancourt ; M. 
J. A. Prondorgast, gérant-général: C. A. Gi­
roux, assistant gérant ; O. E. Dorais, inspec­
teur.

Succursales :—Sherbrooke, Québec, Trois-Ri­
vières, Jollote, Horol, Viilleytlcld, Ixniisevillo, 
Vankleek HUI, OnL, Winnipeg, Man., Mont­
réal, 137fl Sic. Catherine ot Ii5« Ste. Catherine 
prés Sanguinet, et2204 Notre-Dame ouest.

Département d'Epargno—Au Bureau princi­
pal et aux succursales.

coimmi’ONDANTS :
Ixmdres, Angleterre, Clydesdale Bank, li­

mited ; Paris, France, Crédit. Lyonnais, Comp­
toir National «l'Escompte, Crédit Industriel et 
Commercial, Société Générale : Berlin. Deut­
sche Bank ; Bruxelles, Crédit Lyonnais : An­
vers, Banque Centrale Anverroiso ; New- 
York, Nationale Park Bank Importers and 
Traders Nat. Bank, uulunburg, Thalmnun & 
Co.; Heldelbach. Ickolhclmcr & Cio.; Boston, 
Third National Bank, National Bank of Re­
dumption; Chicago, National Live Stock 
Bank, Illinois Trust and Savings Bank.

COlloctions dans tout le Canada aux taux 
lus plus bas. Emet dos crédits commerciaux 
et des lettres circulaires pour les voyageurs, 
payables dans toutes les parties du monde.

1^1

CROURts COQUELUCHE
-----LE—

SIROP DE
D'Huile de Foie de Morue

ID K
Contient tous les remèdes nécessai­
res pour guérir ces maladies.

25 et 60ct«. la bouteille.

SHERBROOKE. P. Q.. VENDREDI, 2S OCTOBRE 18i)S.

UOTEXjS-

HOTEL DD CANADA,
COATICOOK, P. Q.

Ron vin, lionne lubie, salles d'échantillons 
écuries spacieuses, service prompt, courtoisie 
alTubilité.

N. B.—II n'y a rien connue un bon gtie poui 
•endre un voyageur heureux i

W. TRUDEAU 
Propriétaire ut gérant,

ST. LAWRENCE HALL,
MONTREAL, P. Q.

L'hêtel le plus fréquenté de Montréal ot l'un 
dos plus beaux de l'Amérique du Nord. Situé 
au centre de la ville et dos atlaires, il proximi­
té du bureau «le poste, dos bAtimunls publics cl 
autres pinces d'intérêt. Possède 250 chambres 
richement meublées et décorées. L'hêtel i-st 
éclairé par la lumière électrique ot muni d'un 
tscensour. Voitures ù l'arrivée ut au départ des 
‘ruins ou des bateaux ê vapeur. Prix modérés, 

HENRY HOGAN. Droorlélaire.

H. M. TOMLINSON,
Libraire ot Roiiour Manufacturier

Toutes sortes do Livres de blancs faits su» 
commande. Livres reliés uniment ou avec luxe. 
Réparations faite proprement

MAISON BROOKS, .
Au-dessus du bureau (le la Sherbrooke Oncette

SHERBROOKE, P. Q.
gvijos commandes envoyées au bureau du 

Progrès de VEst rocovront une at tention tout »- 
spéciale.

D. McMANAMY & CO.,
Importateurs et marchands de

VINS ET LIQUEURS
Agente de Gros pour les

Célèbres Bière et Porter
DK I.A

TORONTO BREWING CO.
S U EUR B R O O IEC 33, 3?_Gi_

G. G. BRYANT & CI E.
KAHKIOANTB DK

CHASSIS,
PORTES,

J Al/tUSI ES,
ARCHITRAVES,

MOULURES.

ENTREPRENEURS ET CONSTRUCTEURS
Ils ont constamment en mains du bois h plan 

cher. Planches et Madriers omboutlelés, du 
bois drossé ot non dressé.

MnnufncLuro, & l'extrémité Chios la ru« 
Factory.

Bs payent on argent coin ant. pour du Pin 
et del Kpinolto secs.

DANS U PBEPABATION
DE L’ORDONNANCE DU

Lcsdcux qunlitês les plus néceSHairos sont.

L'Exactitude 
Et la Pareté.

Satisfaction toujours garantie chex

D. J. IcMANAMY,
PHARMACIEN

189Rue”'” 1B9

SHERBROOKE.
Telephone Bell 2C0.

American Surety Company
OF NBW-YORK.

Cette compagnie fournil dos cautionnement 
dans les cas suivante :

Appel. Capias, Saisie Arrétavant jugoment, 
njonction, dommages aux inuncubles. Reven­

dication, Frais, Judicatum Solvi, lorsque le 
demandeur nu réside point dans la province. 
Poursuites on cour «le vice-amirauté. Admi­
nistrateurs, Curateurs, Exécuteurs, Gardiens, 
Syndics, Voituriers (Common carriers), Sures- 
tarie, Receveurs, Gardiens d'ontrcpêls. Reve­
nu lutérieur, cautionnements ur enchères et 
contrats.

Autorisée au Canada, ayant déposé $50,000 h 
Ottawa.

La Plus puissante Compagnie du cnro dan 
le monde.

l’oint d’autre genre d'affaires.

Capital et Actif. ..........................$4.800.000
K C. BELANGER, 

Agent pour Sherbrooke ot le district de SL 
François.

TOUX ETBRONCHITE
SIROP Dë"

—KT—

D'Huile de Foiede Morue
33 El M^TUIEnj 

Conlient tous le< renu'-dos nécessni 
ros pour guérir «Mis miiladics.

SB et 60 c ta. la bouteille.

A. TANGUAY,
FABRICANT DK

Bois de boites à Fromage
CERCLES EN ORME.

Fonds et Couvercles, 
Boites toutes faites.

WEEDON STATION.
PRIX très bas ot à ainsi bon marché que 

partout ailleurs.
Pour le» achats au char je livrerai mes pro 

dulls sur les ligues «lu Grand Trono, du Maine 
Central, ot du Québec Central, à meilleur,mar­
ché qu’à Montréal.

ÂCHETRURS
VOICI UN

Avantage Spécial !
Si vous avez un pardessus à 

vous acheter n’oubliez pas d’aller 
voir les

500 Pardessus
Provenant d’une faillite, à 

vendre

A MOITIE PRIX
— CI-IRZ —

F. R. DARCHB,
NO. 62 RUE Klh’Ci • SHERBROOKE.

N, B.—Vous r’êtes pas obligé 
d’achet r, allez voir.

Lilmirie Mienne.
A^vrXS-

À ceux qui ont des appartements 
A faire tapisser.

Nous vendrons d'ici au 15 avril les

Tapisseries a Grand Sacrifice
ENTREZ LES VOIR

Un grand uanorl imciit «le

RILEAUX TOUT MONTÉS
I )o 25c li 50c.

Amicz-VGUS.FiiœoPiin bon (ügare?
AI.I.K7. Cil K/.

A. M. RICHER & CIE.,
RUE WELLINGTON.

lE-IOIE/^IEIRIE

TRAMWAY ELECTRIQUE
DK SHERBROOKE.

LIGNE DE CEINTURE.
Les charrt circuh'til dans Ica deux direction* 

Hiir la ceinture et font le tour tout ch Ich vingt 
minutcH de clmquo cété, t-e rcnconl rant ainsi 
que Ich charn des autres lignes u la ionetioii de 
la .Sherbrooke House, chaque vingt minulcs 
depuis (i.25 A. M. jusqu'à 10.46 P. 3VI.

LIGNE DU PARC.
ls;s rhiirs circulent entre la Shetbrooke 

House et lu Parc Victoria faisant le voyage en 
20 minutes, et ri-ncynt n-nl les chars «te 1/cn- 
noxvillc et de lu ceinture à la dite jonction.

LIGNE DE LENNOXVILLE.
1/t-s chars circulent entra le bureau de la 

compagnie à Sherbrooke et Lunnoxville par­
tant & chnciue lerminus de vingt minutes en 
vingt inimités à commencer du 0.40 A. M. jus 
<|u'è 10.10 P. M. ut rencontrent les char» du la 
cointure et du Pare ù la jonction.

],a corrcH|>omlancu «lu l>ennoxvillo pour la 
ligne do ceinture se fait aux bureaux du tram­
way ou h la jonction do Sherbrooke House. 
Toute autre correspondance doit se fui rué la 
'onction seulement.

Ledimum-ho les chars no commencent è cir­
culer régulièrement qu'après 9 heures.

RAYMOND R. SMITH.
Surintendant.

KELLY FRERES.
(Successeurs de Smith frèros)

Bureau 1192 rue Wellington
Ooar : En arrière dn magasin Oonnier,

SHERBROOKE, P. Q.

Pierres Anplaires,
Pierres Tutnalaires,

' ; etc.
mSREIFTIOltS ET SCÏÏLPTDRES,

UNE SPECIALITE.

A L’ANCIENNE PLACE LECOURS,
SHERBROOKE-EST.

la: sous.igm< informe les familloH do Sher­
brooke hlst et des endroits cnvironnnntH, ain­
si que lu publie, qu'il vient d'ouvrir un maga­
sin général a l'endroit ci-haut, où il aura cons­
tamment un assortiment choisi et varié con­
sistant on

Marchandises Sèches, Har­
des faites, Chapeaux pour 

hommes et enfants, 
Chaussures, Epice­
ries et Provisions.

1.0 slock est tout nouveau et ayanlélé ache­
té a bon marché, sera vendu aux plus bon 
prix do la ville,

POUR ARGENT COMPTANT.
Son expérience dans les ntTalres est uno ga­

rantie qu'il saura donner entière satisfaction 
aux pratiques et il h llleilo respectueusement 
uno part de leur bienveillant patronage.

A. E. LACHANCE,
19 Ane dn Font, Sherbrooke-Est.

i'c IJroçjrcC' bc l’fet
SIIKIUmOOKK, 28 OUT.

L’AUTOMNE

Le sol est sut tiré de brunies nulotiinnlcs ; 
let ciel s'e>t alourdi d'un inaiileaii gris de

Iplomh ;
Ixs vents desordonnés dansent leurs hnechu-

Innles
Au nez du vieux l'héhus dont i'u-il uuuiqiie

[d'aplomb.
S'il Koulévc en iruiiiblant le voile iiuiiiUlu et

|soinl»re
Que la nature en deuil se plaît ù revêtir. 
L'autre, pris du degoul non. replonge dans

[l’ombre
Et sous nos frêles lolls nous force i\ nous

[blottir.

l'ourlaut, il est bien beau lu loleil de l'an
[tomue,

lorsqu'il darde en rianl ses rayons utliédis 
Sur lus monts ohevalus qu'il brode ut qu'il fes-

lionne.
Iaî bocage a l'aspect du coin du paradis.
Los l>ois toulfus, littlés d'eelalanies aigrettes, 
.loiiehent de feuilles d'or la céto et le ravin,
Et les tons diaprés des lamures «il scié tes 
Ktalent les coulcuis d'uu pinceau tout divin.

L’aulointio est la saison belle par excolloncc, 
Nous dit on, et c'est vrai—lorsque l'autoiDiie

(est beau.
L'automne en noscliinnisramènol'aliondanre; 
Mais ses arbres jaunis font songer nu torn

Iboati.
Do In plante caduque il supprime la sève.
Fuis, recouvre lo sol d'un blanc linceul glace. 
Emblème de la mort, il provoque le rêve 
En évoquant les traits de l'uuit trépassé.

L'automne n bien son charme ; il a sa poésio: 
Long lies nuits, jours tissus d'ombres ut do

[rayons.
Si lo ciel est serein, notre lime s'extasio ;
S'il est sombre, elle glane au fond de- noirs

[sillons.
L'autoumo a «les deux gris pour le penseur

(morose ;
Il a ries oiciiv d'Hzur pour qui garde l'espoir: 
Hcuux jours oiisoleilli-s pour qui voit tout ou

[rose,
Jours modernes et pluvieux pour qui voit tout

[en noir.

20 octobre ISîW.
REMI TREMBLAY.

KAPATR1MENT ET COLONISATION.

La coinpngiiio du clioiniti dn fur du 
Lac St Jean, vinut du traneioettro au 
gouvernoinnnt fédéral In résultat de 
sus eflbrtH durant la derniùro saison 
un vue du rapatriaient des Canadiens- 
fnineais émigrés aux Ltnts Unis, et 
leur établissement dans la riche et 
fertile région du I/ic St Jean.

Depuis In 1er janvier au 15 septem­
bre 181*8, cent soixante treize délé 
gués venant des Etats Unis et du Ca­
nada sont allés visiter la région du 
Lac St Jean et ont obtenu du la coin 
pagnie des billets gratuits. Ces délé­
gués représentaient cinquante quatre 
des anciennes paroisses et villes du 
Canada et des Etats-Unis et vingt 
trois comtés et Etats.

Il s’est établi dans la région du 
Lhc St Jean, durant la même période 
2029 nouveaux colons, Dn ce nom­
bre, 578 sont venus des l'.tats-Unis et 
451 venaient des vieilles paroisses 
dn Canada.

Il y a eu durant l'été, six grandes 
excursions agricoles au Lac St Jean, 
organisée par l’agent spécial dn la co 
Ionisation dn la compagnie, M. René 
Dupont, et 259 colons, ayant l’inten­
tion de se lixer dans la légion ont 
protité de ces excuasious pour aller 
visiter le pays, La dernière excur­
sion a lieu demain, le 15 octobre.

lia plus grande partie des nouveaux 
colons se sont établis daus la vallée 
de la rivière Péribonca et dans la ré 
gion comprise entre et Péribonca et 
l’établissement des trappistes, à M is 
tassini.

Le résultat atteint par la compa­
gnie du Lac St. Jean, durant l’Hiiuée 
courante, est :\ la fois satisfaisant ut 
encourageant. Il démontre que la 
somme de $8,000 que le gouvernement 
ftAdérnl lui n accordée pour l’nider 
dans son (uuvre patriotique de rapa­
triement et de colonisation a été utile 
meut employée. La compagnie a ame­
né, cette année, tout près de 000 nou­
veaux colons des Etats-Unis et elle a 
droit aux chaleureuses félicitations de 
tous ceux qui déplorent l’absence d’un 
grand nombre de Canadiens expatriés 
dont le travail et l’énergie contribue 
raient largement à accroître la rnhes 
su nationale.

Durant l’année courante, la compa­
gnie du Lac 8t. Jean a dirigé ses ef 
forts particulièrement vers le rapatrie­
ment des Canadiens émigrés dans les 
Etats de la Nouvelle Angleterre. Les 
chilfres cités plus haut indiquent que 
ccs efforts n’ont pas été inutiles.

Toute une paroisse du nord du 
Maine, Acadia, parle actuellement de 
revenir en bloc au pays et d’aller s’é 
tablir dans la nouvelle paroisse de 
llonfleur, sur la rivière Péribonca, ù 
neuf milles de l’établissement de colo 
nisation déjà ancien de Péribonca. 
Cette paroisse de llonfleur a été fon 
dée l’an dernier par une soixantaine 
d’immigrants de Détroit, qui sont en­
chantés de leur situation et do leur 
nouvel état dn vie. Le mouvement 
de rapatriement à Acadia, Maine, est 
dirigé par le prêtre de la paroisse et 
pur le maire de la localité lui même.

La compagnie dn chemin de fer du 
Lac St. Jean est à prendre les mesu 
res nécessaires en vue de ramener tou 
te cette localité au milieu de nous 
dans les premiers jours du printemps 
prochain.

M. J. G. Scott, surintendant géné 
rai du chemin, dans son rapport au 
gouvernement fédéral, déclare qu’il

serait ptissiblc pour sa compagnie 
d'obtenir encore de meilleurs résultats 
si in subvention annuelle était aug­
mentée.

Le grand obstacle au développe­
ment rapide de la colonisation, dit-il, 
est l'isolement dans lequel se trouvent 
les nouveaux colons. Dans bien des 
cas, des groupes importants d«^ colons 
sont sans églises, sans écoles, sans ma 
gasins à proximité où ils pourraient 
acheter les choses nécessaires à la vie, 
etc. Si la subvention fédtirale était 
augmentée, AI. Scott déclare que la 
compagnie entreprendrait elle même, 
de construire d«*s églises, des écoles, 
etc., atin de donner aux nouveaux co 
Ions tous les avantages que les habi­
tants des anciennes paroisses ont à 
leur disposition.

Ce serait làK certes, le moyen 1<^ 
plus efficace de développer rapidement 
celte vaste et fertile n gion, dont h's 
pouvoirs d'eau sont nombreux et de 
grande valeur, où les U rrcs sont très 
rich s, et où les forêts sont inngnili- 
ques.

Nul doute quo le cabinet Laurier,
qui on ne s’adresse pas en vain 

ipuiud il s’agit du développement agri­
cole du pays, prendra en sérieuse con­
sidération la requête d«* la coinpagulo 
du chemin de fer du lac St. Jean.—• 
Le. Temps.

L’AMOUR

Tout homme a senti, ne fut-ce 
qu’un jour, cette étrange ivresse. Il 
y a un visage dont l’éclul illuminait 
scs insomnies, des yeux dont il a 
cherché le regard comme une plante 
cherche l’air et le soleil ; une voix 
entre toutes a fait tressaillir les cor­
des intimes de son Ame ; et il u cru 
que ce visage, ce regard, cette voix 
étaient nécessaires A su v'e. Qui 
n'a passé le soir sous une fenêtre en­
dormie avec l’espérance obstinée d’y 
voir seulement glisser une ombre? 
Qui n’a ramassé une Heur tombée ou 
jetée pour la garder toujours? On » 
été jaloux, on u versé des larmes 
dont on se souvient encore, dont on 
savoure encore l’amertume chère, 
longtemps après avoir oublié l’objet 
de tant de douleurs. Un lieu a été 
sacré sur la terre et l’on s’y est ren­
du seul, afin de revoir l’herbe foulée 
au pas de cette fée de la jeunesse, 
qui semblait laisser partout des ves­
tiges adorés. Quelque but que l’on 
ait voulu poursuivre A l'heure radieu­
se de ces premiers élans où l'on 
croit tout atteindre, on s’est dit : 
une seule Ame, un seul regard me 
suivront dans la carrière : un cœur, 
un seul cœur, fera des vœux pour 
moi, se réjouira si je triomphe, si je 
succombe !... Et de tous les rêves de 
gloire, ça éfê le plus doux. Oui, 
tout homme a traversé cette fournai­
se, tout homme a été plus ou moins 
longtemps sous l’empire d’une fera 
me, qui souvent ne l’a pas su. Il a 
voulu vivre, soulïrir, travailler, mou­
rir pour elle. Il a respecté, haï, 
pardonné; il a aîné enfin, et de cet 
amour, il a conservé un souvenir 
aussi durable que la vie.

Louis Veuillot.

De glorieuses nouvelles
Arrivent du Dr D. IL Curgile, do 

Washita, Territoire Imlien. Il écrit: 
“Quatre tmuteilles «les Amers Electri­
ques ont guéri Mile ilrewer «le scrofules, 
«pii lui avaient causé beaucoup de soiif 
frances pendant des années. Des plaies 
terribles se déclaraient sur sa tête et 
dans sa figure, et les meilleurs nit'de- 
ci ns ne pouvaient offrir aucun soulage- 
ment ; mais sa guérison est complète et 
sa santé est excellente.” Ceci démontre 
ce «iue des milliers ont prouvé que les 
Amers Electriques sont le meilleur re­
mède connu pour purifier le sang. C’est 
le remède suprême pour l'eczema, lu 
dartre, l’inflammation catarrhale, les ul­
cères. les boutons et les plaies courantes 
Ils stimulent le foie, les rognons et les 
intestins, chassent les poisons, aident à 
la digestion, rétablissent la force. Seule­
ment 50 centins. Vendus par tous les 
pharmaciens, chaque bouteille garantie.

Nouvelles du Canada.

Le liniment Minard chasse la 
mauvaise humeur.

— M. J. W. U ighiM, «l'O tawa, a trouvé 
une huitro énorme. Ce inollu8<|Ue mesure 
«iouze pouces de longueur et sept pouces de 
largeur. Cette huitre a été trouvée parmi 
des huitros venant de Malpecque, Ile du 
Prince Edouard.

— Lo département géologique d’Ottawa 
vient de s’enrichir d'un merveilleux spéci­
men de mastodonte trouvé à Muir kirk, 
près de St. Thomas, Ont. Irfs défenses 
que portaient cet animal mesurent 10 pieds 
de long et l’animal lui même devait asoir 
au moins 15 pieds de hauteur.

— Les poules, dans Hull et «lans le voisi­
nage, meurent en abondance d’une mala­
die inconnue. Un cultivateur de Chelsea 
dit qu’il en a perdu treize en un jour. 
Cette maladie s'annonce A la crête des vo­
lailles, qui devient noire. I^s malades 
tombent alors daus un profond abattement 
et meurent bien vite.

—Qui dira que les Catudiens-françus no 
sont pas aptes à tout? (“est uu jeune 
homme de Montréal, le major Girouard, 
fils de l'hon. juge Girouard, de la Cour 
Suprême, à Ottawa, qui est direoteur «1rs 
chemins de fer au service du gouverne­
ment d’Egypte. Et l’on ne cesse de van­
ter son habileté et sa slrati^gio.

L’Enfant pleure, il veut son Castoria.

— Une des curiosités d’Ottawa eat ae- 
tncllcment les serres «lu parlemant. La 
nouvelle serre, «|ui sera eutiàromeut ternii- 
née la semaine prochaine, est Pune des plus 
belles de son genre au Canada. Sa cous- 
(motion a été jugée nécessaire par suit»- «le 
la rapide augmentation «h-s plantes. Elle 
est lu dernier mot «les perfections modtutu-s 
sous tous h-M rapports. Los dimensions 
sont de 24 pieds sur 120.

Le linimeut Minard guérit les 
froide.

— M. Boucher «le Lahrm'-ro, surintendant 
«lu département «le l’Instruction Fubliqim, 
vient do publier une uiruulaire annonçant 
quo la province de Qut’heo prendra part h 
l’exposition universelle de Paris, en 
et quo c’est le désir du gouvernement «pit­
ié département do l'Instruction Publi<|Uo 
adopte «h’-s maintenant des meaurcs propres 
A faire connaître A l'étranger notre système 
scolaire tel qu’il est et tel qu’il fonctionne.

ON A BESOIN DE SOLLICITEURS AC 
tifs partout pour •' L'IliMoiro «I«:h Philip­

pines " par Murat Halslead, comniissioimé par 
le Kntivermunont continu liutorien olllclcl au 
département de la guerre. Lo tier,- a été «'-«-rii 
dans les camps «le l'arméuA Hun Francisco, sur 
le Pncilliiiu*. avec 1e général Merritt, dans les 
Impitnux A Honolulu, A Hong Kong, dans les 
rotrunchcmrntH américains a Manille, dans 
les camps des insurgés avec Aguiualdo, sur lu 
pont «le roiytnpia avec Di-wcy, et au milieu 
du rugissement «le la Imtailleiiia clmtede Ma­
nille. Uno elmnco pour les agents. Orné do 
portraits originaux pris par «l«!s artistes «in 
gouvernement sur les lieux. Grand Livre, 
lias prix, («ros lu-nllts. Fret payé. On fait 
crédit, isiissez de «-été tous les tnéclianls II- 
livres du la guerre non idllclcls. Eipiipotuent 
gratuit. Ailrosso: F. T. liarlicr, secrétaire. 
Star Insurance Building, Chicago.

VINotSAINT-LEHON
Nouvelles des Etats-Unis.

Le linimeut Minard guérit la 
diphtérie.

— Km faisant la cliassc aux renards, Wil­
liam O’Neil, «le Stratford, Conn., a él«'- 
victime d’un uochlunt mortal. Lo temps 
était tnVs mauvais et O'N’cil cherchait A 
contourner une pointe «-u chaloupe A voile ; 
il avait posé son fusil contre un mât ; sou­
dain un coup «le vont a secoué l'embarca­
tion cl secoué le fusil, i|iii est parti A deux 
coups en tombant. Le malheureux chas­
seur a eu la têtu prcH<|uc arraché du corps.

— Un journal do St. Louis a fait le calcul 
do ce «iiit reviendrait aux otliciors et aux 
mutelidH de la marine américaine comme 
parts de prise sur les navires capturés ou 
détruits par eux pendant la guerre avec 
l’Espagne. D'après ce journal, l’amiral 
Sampson recevrait environ §100,(XK), l'utni- 
l)ew«!y, §11,000 et l’amiral Schley, §5,001); 
«liiaiit anx commandants des navires ayant 
pris part A un combat, comme les capi­
taines (’link, Cook, Chadwick, Taylor, 
F. vans, Phillips et Wain right, iis auraient 
cliactin environ §-1,000.

La cour criminelle «le Mount Holly, 
New Jersey, vient «le juger un nommé 
Thomas Test, une véritable brûle <|tii avait 
causé la mort de sa belle lillc, Agée de 7 
ans. Au mois d’a&At dernier, 'l’est rentrait 
uu soir chez lut eu complet état d’ivresse ; 
l’enfant lui ayant Ldt une plaisanterie 
innocente, il s’csl mis dans une noire cohere 
et, prenant sur le fourneau un vase rempli 
d’eau houillaute, il en a versé lu contenu 
sur lu tête de la petite lillc. Celle-ci a été 
horriblement Initiée sur tout le corps et 
vingt-ijuatrc heuros après, elle expirait 
dans des souffrances atroces.

Le linimout Minard guérit la 
gaie chez leu vaches.

— Donald B. McDonald, do Itâiio, Midi., 
est Agé de IIS ans. A cet Age, ou songe 
généralement A mourir, «juand a eu la 
botitiu fortune de l’atteiniiro. Donald B. 
McDonald u songé A prendre femme. Four 
mettre son projet A exécution, il s’est 
adressé A Maggie Ann ü’Begun, jeune ingé­
nue de 84 ans. Les deux amoureux étant 
tombes d’accord, la cérémonie nuptiale a 
eu lieu l’autre jour. Donald u été marié 
trois fois « n Canada et est l’heurevx pos­
sesseur d’uuo liguée de 14 enfants. L’inté­
ressante Maggie Ann a été mariée une fois 
en Irlande et une seconde fois A New- 
York. Elle est la mère de 1U enfants.

INSUCCES A_LA MAISON
Et portes sérieuses par l’usage do 

teinturés communes et 
lalsiiiees

Les Teintures Diamant sont em­
ployees pur toutes les femme* 

sages et économes

Les seuls paquets do teintures pu­
res, sans danger et qui assurent In 
succès dans la teinture domestique 
sont les Teintures Diamond.

Les paquets d’imitation de teintu­
res et les inixturo do savon graisseux 
sont si largement falsifiés avec des 
substances étrangères qu’ils sont po­
sitivement dangereux à manipuler. 
Aucuno dame «pii attache quelque va­
leur A ses vêtements et à ses étoffes 
no voudra riscpier d’essayer les vertus 
tinctoriales do ces teintures falsifies. 
Il suffira de dire que les couleurs sont 
ternes, boueuses et sans vie et no 
peuvent résister au lavage le plus or­
dinaire.

Ixîs Teintures Diamond ont un long 
record de triomphe et d’ouvrages bien 
faits qui n’a jamais été égalé dans 
l’histoire des teintures domestiques. 
Dans toutes les parties du monde el­
les délectent et satisfont, et sont re­
connues pour faire économiser de l’ar­
gent.

La teinturerie domestique n'est fa­
cile, agréable et profitable qu'avec les 
Teintures Diamond éprouvées et po­
pulaires.

Comme il y a encore des marchands 
qui vendent des paquets inférieurs et 
des teintures de savon graisseux pour 
faire des profits considéraules, voyez 
à co que votre fournisseur vous donne 
les tel r tu res Diamond quand vous les 
demande/-. Tout vrai paquet porte le 
nom Diamond.

C'est d’un Jugement pauvre que de 
payer dix cents pour des teintures fal­
sifiées quand vous pouvez acheter les 
Teintures Diamond garanties pour le 
même prix.

Demandez A Wells A, Richardson Co, 
Montréal, un livre de directions et uno 
carte d'échantillons do 48 couleurs, 
envoyés gratis A n’importe quelle 
adresse.
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Le Sang est lu source de la santé. 
Consorvez-le pur en prenant HockI’s Sar­
saparilla qui a ses qualités propres, est 
supérieure en force, économie et en mé­
rite médecinal.

HoocI’h Pilla sont purement végéta­
les, préparées des meilleurs ingrédients. 
•J5 cents.

i'r il l ogi cs he l'tÊst
SUK1U1ROOKK, ‘JS OCT.

Bullotiu du Jour

CANADA

— Il y u déjà trois pieds de neige au 
Klondike.

A Québec, la vente des limites À bois 
qui a eu lieu mercredi, a produit $1.’15,0U0.

Voici nue l’on contredit maintenant 
U nouvelle de la nomination de Mgr O’t'on- 
nel, «le Peterborough, au siègif arebiépisco* 
pal de Toronto.

—Comme dans le cas de Ste Séverine, le 
jury de Toronto a rendu un verdict de 
folie dans le cas de celte malheureuse «pu a 
étoulTé ses trois enfants.

— l’eter Mcl’ugh, ingénieur à bord do la 
barque (Jeorge Cardwell, s’est noyé h qhié 
hoc. Ko voulant embarquer dans son vais 
aeau, il perdit (’équilibre et tomba à l’eau.

Un nommé François l’Iourde, de Notre 
Dame dn Lac, Tétniscouata, s’est noyé. 
IMonrde était à se promener sur le lac, lors 
quo pour mie cause ou pour une autre, l’em 
harcalion chavira.

—M. K. llergeron, l’un des principaux 
citoyens des Kboulemeuts, s’est noyé en 
face du cap Tourmente, pendant qu’il îles 
coudait chez lui h boni de son yateh. Il a 
été frappé par le beaupré et précipité par­
dessus born.

— Marie Bergeron, âgée de 20 ans, épouse 
de J. A. T. Ferland, île St. Flavien, comté 
de Lothiniére, s’est suicidée en buvant lie 
l’eau dans laquelle elle avait mis du phos 
phore pris sur des allumettes. Elle n’était 
mariée que depuis deux mois.

— Un jeune homme du nom de Uosselin a 
été tué pur un train du Crand Tronc au vil 
luge Turcot. Il travaillait à des répara 
lions de la voie, lorsqu’un train qu’il n’a 
vait pas vu venir, l’a frappé avec une telle 
violence que le malheureux a été laucé â 
plusieurs verges.

Un triste accident est arrivé à l’hoe 
pioe de la Maternité, h Montréal. Une tille 
âgée de 11) ans, servante et disant venir des 
Cascades, s’est précipité du .‘Ij étage dans 
lu cour de l'établissement La pauvre fille 
est morte le lendemain, ayant conservé sa 
connaissance jusqu’au dernier moment.

—Trois braves marins ont péri au large 
de Mataue sous les yeux de l’équipage du 
steamer “ (Sum ’’ qui lit par trois fois d’inu­
tiles t il irts pour les secourir. Les noms di­
ces infortunés sont Thomas Tremblay, oa 
pit aine de la g< élette naufragée, Lucien 
Ti etnblay frère et utmocié du piécédent et 
Epltrem Bouchard, pilote.

— Un terrible accident de cheminde fer est 
arrivé jeudi soir, J. Wirkwnod, a été im­
pur un convoi rapide â un mille eu dira 
d’Auhton, Uni. Le corps a été coupé en 
deux. Le cienr et les entrailles étaient ar­
rachés et déihirés. Les deux jambes 
étaient séparées du tronc. On a recueilli 
les morceaux de chair semés le long du la 
Voie.

KTATH-UNI8

Le gouvernement de Washington a ac 
cordé à l'Espagne jusqu’au 1er janvier pour 
évacuer l’ile de Cuba.

— Deux hommes qui marchaient sur lu 
voie ferrée ont été frappés et tués par un 
express de Boston, â Newton Highlands.

— A Providence, K. L, on a repêché trou 
cadavres de noyés de la rivière Narragan 
sett dans l’espace de vingt quatre heures.

— La politique u provoqué entre blancs i-t 
noirs, h Fort Worth, Texas, une bagarre 
dans laquelle un sieur Adams, candidat aux 
fonctions de shérif, u été tué d’un coup de 
feu.

— L’équipe d’un train a trouvé sur la 
voie, près de West Warren, Mass., le corps 
d’un jeune homme âgé d'u peu près 20 ans. 
Il avait le eiâne fracturé. Bien sur su per­
sonne n'a pu servir â l'identifier.

—Ou annonce d’Astnria, Oregon, la mort 
dr quatre hommes de l’équipage du toi pii 
leur “ Davis”, dont lea tubes do chaudière 
ont crevé pendant les essais oiticiels, ce qui 
porte ii sept, le nombre des victimes.

A Sainte Anne de Kentucky, ill., M. 
et Mme Emile Uhiuiquy, commetçants, ori­
ginaires de Saint Koch des Aulnuis, Québec, 
ont été assassinés par des voleurs qui s’é- 
saient introduits dans leur demeure.

— La disparition do M. Edouard Papillon 
(dit l-'ly) cause une grande sensation à Put 
liant, Conn., et ou u lieu de croire que M. 
Papillon a péri dans l'incendie de la grange 
du fermier Dyke, à East Thompson, lu se­
maine dernière.

—A Ashburnham, Mass., Harry F. 
May, depuis plusieurs aimées à la rédaction 
du Hotfou Atlvertixer, s’est tiré deux halles 
dans la tête et est mort une heure et demi 
apiès, May ne jouissait pus de la pléni­
tude de ses facultés mentales.

—A Fitchburg, Mass., Martin Lumpur- 
ter, machiniste à l'emploi de la compagnie 
de chemin de fer Fitchburg, a trouvé la 
mort pendant qu'il était à son ouvtuge. 
Il essaya de passer entre une locomotive et 
un mur, lorsque celle-ci recula et lui écrasa 
lu tête entre le mur et le cub du mécanicien.

— A Lafayette, Alabama, un nègre nom­
mé John Anderson, accusé du meurtre d'un 
fermier de race blanche, le sieur Holmes, a 
été enlevé do la prison, â lu pointe du jour 
par une bande de vigilants qui l’ont emme­
né à l’extrémité de la ville, Pont pendu à 
un poteau de télégraphe et ont déchargé 
sur son cadavre leurs carabines et leurs 
revolvers.

VIEUX PAYS.
—Il parait de plus en plus certain que la 

France reculera dans l’aUatre de Fachoda. 
La question serait sur le point de se régler 
par l’évacuation de cette place par les Fran- 
çais.

—A Funno, Autriche-Hongrie, les quar­
tiers les moins élevés de lu ville sont inon­
dés. Un grand nombre d'animaux ont pé 
ri. Les pertes sont évaluées à deux mil- 
lions de florins.

— Cette pauvre Espagne continue à su 
débattre péuiblemeut de crise en crise. 
Son ministre de la guerre, le général Correa, 
a démissionné presque de désespoir devant 
tant du complications.

— Une dépêche do Hong Kong nous ap 
prend qu’une inondation désastreuse vient de 
se produire en Chine. .'1,000 ont été sub 
mergées. El des milliers d’autres ont vu 
disparaître le fruit de plusieurs années de 
travail et sont menacés de famine.

— Un ouragan d'une violence inouïe a ba 
layé la Macédoine, tuant un nombre cousi 
dérabte de personnes et causant des pertes 
incalculables. Une caravane composée de 
47 hommes et 100 chevaux a été précipitée 
par le vent dans une rivière et s’y est noyé.

—Le pape va faire publier une ode qu’il 
a écrite à la mémoire de l’impératrice Elisa­
beth d’Autriche. L’ode est en langue la 
tine. On n'ignore pas que (liovachino 
l’ecei, avant do devenir le pape Léon XIII, 
était un érudit, fervent disciple des Muses. 
Son nouveau travail est attendu avec une 
grande curiosité dans le inonde des lettres.

— L’empereur François Joseph dont la 
femme a été tué récemment par une anar­
chiste, se remariera-1-il ? Telle est la ques­
tion que l’on discute dans les sphères politi­
ques. 11 est probable que l’empereur sur 
monte ses propres inclinations dans lu but 
d’avoir un fils pour le remplacer sur le 11 ôtie, 
et l’on dit déjà lo nom de su future, qui se­
rait une jeune princesse.

— Le procès du vicaire de Kuyton et de 
sa femme pour avoir martyrisé deux orphe­
lines, leurs nièces, confiées à leuis soins, a 
soulevé l’indignation générale eu Angleterre. 
Presque nue», h-s pauvres enfants en étaient 
réduites à manger dans l'auge des porcs. 
La femme du vicaire battait fréquemment 
l’aiiiée des orphelines après l’avoir dépouil 
lée de ses vêuments, puis le vicaire frsp 
p&it l'eufant à coups de pied. Les deux 
brutes n’oot été condamnées qua quatre 
mois de prison.

LE JOUKNALISME J AO NE

Des révélations récentes, soulevant 
le voile qui cachait la vie intime du 
fameux chancelier allemand nous le 
montrent comme le père et le créateur 
du journalisme jaune. 11 avait, pa 
raît il, à sa dévotion et sous son con 
trôle une douzaine et plus de journaux 
dans lesquels il avait ses grandes et 
ses petites entrées et qu’il subvention 
nuit soit en argent, soit en informa 
tiens ollicielles ; soit en fournissant 
gratuitement des rédacteurs, soit en 
distribuant ties faveurs spéciales. Il 
en avait pour toutes les besognes, 
pour les politiques comme pour les 
personnelles. Lui-même consacrait 
plusieurs heures par jour à rédiger 
tantôt un at tide politique, tantôt une 
correspondance étrangère, tantôt une 
dépêche à sensation. Ainsi Au C’a 
zcftr, de Cologne, Le l'ott, de llerlin, 
La Gazette de VAllemayae du Nord, 
Les Nouvelles Politiques, de Ih-rlin, 
tous journaux importants et a grand 
tirage, n’étaient que les valets du 
maître qui y faisait la pluie et le beau 
temps.

L’écrivain qui nous donne ces dé­
tails, M. Henry W. Fischer, dit que 
Uismarek a été le créateur de l’Aile 
magne moderne, mais en môme temps 
était le moins scrupuleux et le plus 
canaille des éditeurs que le monde 
moderne a connu. Non seulement il 
se servait des journaux pour ses fins 
politiques, ne craignant pas de faire 
publier des dépêches et des lettres de 
prétendus correspondants étrangers 
fabriquées dans son bureau, mais il en 
usait largement pour satisfaire ses 
rancunes personnelles, couler à fond 
un rival ennuyeux, ruiner la réputa 
tion d’un adversaire dans son chemin. 
Il faisait écrire des insinuations ma 
Hcieusos môme contre des personnages 
importants de la Cour, quitte à 1rs ré 
pudier _ ‘ ‘ _ ment ensuite. Le 
même écrivain ajoute que l'astuce du 
célèbre homme d'état égalait sa dupli 
cité et que tous les moyens étaient 
lions pour arriver à ses lins.

“ Histnarck, conclut M. Fischer, a 
été le prince des journalistes jaunes. 
Aucun dénicheur de nouvelles à sen 
sation, t\ Paris ou t\ New York, n’a 
jamais été responsable pour autant de 
mensonges imprimés, pour autant de 
venin personnel et d’insinuations ca 
lomnieuses envers des adversaires po 
litiques et des rivaux, et pour autant 
de Ilots d’encre hypocrite, que l’a été 
le créateur de l'Alletnagne moderne, 
dans les journaux qu’il rédigeait ou 
contrôlait secrètement. Après sa dé 
mission il défendait froidement sa mé 
thode en disant : “ Qu’est ce que cela 
fait? Kn supposant que j’aie dépensé, 
dans mes vingt trois ans d'ollice, If», 
000,000 de marcs en subsides aux 
journaux, grâce â ma direction de la 
presse, l’Europe a joui de vingt an 
nées de paix, et la guerre en Europe, 
d’après les calculs faits en 1870 71, 
coûte 800,000,000 de marcs par an­
née.”

Comme on le voit, si Histnarck a 
réussi à faire l’Allemagne grande et 
forte et à gouverner, de son bras de 
fer, l’Europe, â sa guise, il s’est fort 
peu occupé des moyens pour y arriver 
et cet embauchage général de la près 
se dans une servilité lucrative n’est 
pas le moindre de ses méfaits.

Le journalisme jaune, c’est à dire le 
journalisme fait au seul point de vue 
de l’or qu’il peut rapporter, est la 
grande plaie de cette fin du 19mn siè­
cle. Le journal lancé sur cette voie 
ne sait plus où il va s'arrêter. Ni 
morale, ni principes ne peuvent tenir 
devant les exigences quotidiennes de 
l’augmentation constante dn la clien 
tèle. C'est un gouffre sans fond où 
s’engloutit toute retenue honnête, tout 
contiôle etlicace. C’est un ventre in­
satiable qui dévore les mets les plus 
délicats connue les plus indigestes. 
Tout est sacrifié à l’idée fixe : bon 
neur, vertu, vérité, patriotisme, vains 
mots qui résonnent creux â côté du 
son plein des écus retentissants. Le 
journaliste jaune n’hésite pas devant 
les guerres sanglantes comme on lu 
vu cette année, il n’hésite pas non 
plus devant le massacre en masse des 
âmes innocentes qu’il corrompt et 
pousse au mal, comme on peut le 
constater tous les jours. Nous le ré 
pétons, le journalisme jaune est une 
grande plaie et celui qui eu débarras 
serait la société aurait bien mérité de 
l’humanité.

E0H0S DD JOUR

—L'Egalité, de St. Jérôme, nnnou 
ce qu’elle suspend sa publication 
pour un temps indéterminé.

—La Gazette du Camilla contient, 
dans son dernier numéro, une procla­
mation faisant du jeudi, 24 novem­
bre, le jour d’Action de Grâces.

—Le résultat final du vote, dans 
East-Wellington, à l’élection parti­
elle pour la Chambre provinciale 
d’Ontario donne une majorité de 515 
voix t\ M. Gibson, le candidat libé­
ral.

— M. Sweetland, inspecteur géné­
ral des postes avec quartiers géné­
raux â Toronto, a été mis à la re­
traite par un ordre en cohacil. La 
position de AI. Sweetland a été alto- 
lie.

— La nomination des candidats à 
Ontario-Sud a eu lieu mardi. L’hon. 
John Drydcn, ministre de l'agricul­
ture, est le candidat libéral. 11 a 
pour adversaire M. Cahier, conser­
vateur.

— Le projet de l’empereur de Rus­
sie pour le désarmement de l’Europe 
ne fait pas grand progrès. La 7Vi- 
hune de Détroit dit que le Czar n’a 
pas même réussi il désarmer les soup­
çons sur sa sincérité.

—Al. le colonel l’anet, député mi­
nistre de la Milice, a consenti à pren 
dre sa retraite, et M. Pinault, député 
de Matane â la législature, a été nom­
mé ; sa nomination paraîtra â l’ofll- 
ciel samedi prochain.

—M. Allan, député conservateur 
de North Hastings, vient de démis­
sionner pour éviter l’enquête sur la 
contestation de son élection. C'est 
le troisième député conservateur A 
la législature d’Ontario qui démis­
sionne depuis huit jours.

—On dit que le 1er novembre, une 
nombreuse délégation du comité exé 
cutif de la prohibition aura une en 
trevue avec sir Wilfrid Laurier pour 
lui demander: lo lue loi prohibit! 
ve; 2o La nomination d'une commix 
sion royale chargée d’enquêter com­
ment a été formée l’immense majo 
rité de la province de Québec contre 
la prohibition.

— Nous recommandons vivement 
la lectine d’un article de fond publié 
par le Courrier du Canada du 2G et 
intitulé “ Une tnplice en ou,”—“ Un 
dialogue entre libéraux”. Comme 
pièce littéraire c’est parfait ; comme 
production de l’esprit, c’est étince­
lant ; comme argument, c’est irrésis 
tihle ! 1 ! M. Chapais serait il ma­
lade ou absent ?

— Il n’y aurait rien de surprenant 
qu’il y aurait, lors de la réunion de 
la conférence internationale à Was­
hington, le 1er novembre, un ajour­
nement d’une dizaine de jours eu con­
séquence des élections au congrès qui 
se feront les 7 et 8 novembre pro­
chain datts plusieurs Etats, élections 
auxquelles les commissaires améri­
cains s'intéressent beaucoup.

— Dans quelques jours, le 4 no­
vembre prochain, auront lieu, au 
Nord Ouest, les premières élctions 
générales, par lesquelles les Terri­
toires auront passé, depuis qu’ils 
jouissent du gouvernement respon 
HPble. On n’a jamais eu, dans les 
autres provinces d’exemple d’un cal­
me aussi complet que celui qui règne 
actuellement dans cette partie de la 
confédération.

— La Presse est punie par où elle 
a péché. Voulant prévenir la publi­
cation à Montréal, d’un journal con­
servateur fiançais du soir qui lui fe­
rait peut être concurrence, d’indé­
pendante qu'elle se proclamait, elle 
est devenue feuille de parti. Elle 
u’a rien négligé pour faire sa cour 
aux chefs conservateurs et son déni­
grement systématique de Sir Wilfrid 
et de ses ministres n’avait pas d’au­
tre but. Peine perdue cependant, 
car elle est répudiée par ceux-lA 
même qu’elle voulait attacher à son 
char. La Défense a donné le signal 
et les autres suivent. “ C’est un 
journal jaune, disent-ils, qui n’eût 
jamais rien de français. Ses princi­
paux rédacteurs eux-memes ne sont 
ni de notre race ni de notre pays et 
La Patrie l’a justement qualifié en 
l’appelant le journal cosmopolite. ” 
Attrapez la belle et médite? sur l’in­
gratitude des hommes politiques.

CRISE EN FRANCE.

A la reprise des séances de la 
Chambre française, à Paris, le 25 
octobre, une scène orageuse a amené 
la résignation du Alinistre de la guer­
re, le général Chanoine, et la chute 
du cabinet Rrisson sur un vote de 
28G contre 254.

La chambre s’est ajournée au 4 
novembre.

Il a fallu toute la force militaire 
pour maintenir l’ordre dans Paris. 
Deux membres de la chambre pen­
dant la séance se sont livrés à un ex­
ercice de pugilat iutime au grand 
scandale de tous.

Ou donne comme probable la corn 
position suivante du nouveau cabi 
net :

Dupuy, Premier ministre et Minis­
tre de l’Intérieur.

De Freycinet, Guerre.
Constant, Justice.
Delcasse, Affaires Etrangères.
Rihot, Finances.
Rourgeois, Instruction Publique.

VINotSAINT-LEHON

DN COMTE FDT0R

DIVISION DK II K Al'CK KT COMPTON. — VN
IM PORTANT MOUVEMENT SUU PIED.

Sous ce titre on lit dans La Presse :
“ Dans quelques mots notre pro­

vince comptera GG comtés au lieu de 
65. La population de la région de 
Mégantic est en mouvement pour 
établir ses droite. Les gens de ce 
pays, tout nouveau, ont un grand 
projet sur le métier et ils sont dispo 
sés â en pousser la réalisation pro­
chaine avec activité.

“ La personne qui informe votre 
coiespondant dit que les comtés de 
lu Heauce et de Compton couvrent 
maintenant un trop grande superfi­
cie. Les municipalités situées aux 
environs du Lac Mégantic sont à 
une distance de près de cent milles 
de leur chef lieu de comté, ce qui 
rend la tâche difficile aux représen 
sentants de ces municipalités pour 
assister aux réunions du conseil de 
comté.

“Les municipalités â détacher du 
comté de Heauce sont les suivantes : 
St Vital de Lampion, St Sébastien 
de Heauce, St Samuel de Heauce, 
Cantons de Rishorough, Ditehiield, 
Spaulding, la paroisse Ste Agnès, 
les missions de St Hyacinthe cl St 
Charles Horromée et les cantons 
non-organisés Woburn et Louise.

“ A détacher du comté de Comp­
ton : la division Chesham, compte 
nunt la paroisse Notre-Dame des 
Lois, celle de Winslow, comprenant 
les municipalités de Winslow, partie 
sud (anglaise), et la partie nord de 
St Romain (canadienne) celle de 
Marston, comprenant la municipali­
tés de Marston, dans laquelle se 
trouve une partie de la paroisse de 
St Léon (anglaise), et les municipa 
lités de Marston sud et St Xénon de 
l’iopolis : et la dernière division, 
celle de Whilton, comprenant la par 
tie nord-est de la municipalité (an­
glaise) deWhitton, et les villages de 
Méguutic et Ste Cécile.’

FERMETURE DES MAGASINS

Jugement a été rendu, ces jour» 
derniers, pur le iiiagistrut de district 
M. Mill venu, dans une cause de la 
cité vs. Alphonse Roy, accusé d’avoir 
enfreint le règlement municipal con 
cernant la fermeture des magasins à 
bonne heure, quatre soirs par semaine. 
Le juge Mulvcna a décidé, d’abord, 
sur la question de juridiction, qu’il 
était compétent â connaître des causes 
pour infraction aux règlements muni­
cipaux et que si le défendeur voulait 
attaquer la constitutional^ de l’acte 
de la législature tu cordant â la cité le 
pouvoir de faire des règlements à ce 
sujet, il fallait prendre un autre 
moyen de le faire.

Au mérite, le magistrat avait à dé ' 
cider s’il existe un règlement munici 
pal légalement passé dans la limite 
des attributions conférées â la cité 
par la législature, et si le défendeur 
avait enfreint ce règlement, sur ce 
point il ne pouvait y avoir de doute, 
mais il s’élevait une difficulté quant a 
la sanction de ce règlement. La lé 
gislalure donne bien aux municipa 
tités de ville le pouvoir de passer 
tel règlement, tuais ne pourvoit pas à 
la punition en cas d’infraction. Il 
fallait donc recourir aux dispositions 
de la charte de la cité, or ces dispo 
sitions ne sont pas les mômes dans 
les deux versions du statut. La ver 
sion * anglaise permet d'imposer une 
amende ou emprisonnement pour 
infraction à tout règlement, tandis 
que la version française ne s'applique 
qu’aux règlements énumérés, qui ne 
comprennent pas la fermeture des 
magasins. Le magistrat a cru devoir 
prendre la version anglaise comme 
étant celle qui était plus en rapport 
avec la bonne administration de la 
justice et l'interprétation des lois, et 
a condamné le défendeur à §5 ou 5 
jours.

Noms des Heureux Gagnants au Bazar
en faveur de l'Hôpital du Sacré* 

Occur.—1898-

Un pot à l’eau en argent avec cou 
pe, Rev. J. A. H Gignac ; dix pias­
tres en or. Fug. Cloutier, séminaire ; 
un buffet, Rév, J. E. Hébert, pire.; 
une patère, Rév. II. O. Cbalifoux, 
V. G.; un fauteuil, Mlle Delvina Dai­
gle ; un set du chambre, Mlle Olivine 
Gagné ; une table en cuivre avec des­
sus en onyx, A. Rltéautne, séminaire ; 
un secrétaire, dis. Beaudoin ; sucrier 
en argent, F. Campbell ; lampe en 
porcelaine, Dr. Rioux ; table verte, 
M me W. H. Ives ; candélabre, C. Ro­
berge, séminaire ; coussin, F. J. Cho­
quette ; lampe, Aime S. Caron ; cous 
sin, C. F. Olivier ; paire de portières, 
U. Samuel ; globe en cire, Rév. F. H. 
Lavallée; coussin, J. H. Lanctôt; ta­
pis do table, 11. W. Mu I vena ; set â 
thé en porcelaine, J os. J. H. Verret ; 
tôte à tête en porcelaine, Rév. A. 
Maltais ; corbeille cristal et argent, L. 
E. Panneton ; corbeillu cristal et ar 
gent, John Cadorettc ; plat à coniitu 
re avec couvercle en argent, G. L. de 
Lottinville ; horloge, J. O. Carrier; 
corbeille à pain en argent, Rév. M. 
LaRocque ; table de salle à dîner, O. 
Honin ; oiseau avec cage, O. Dupont ; 
paire do souliers de satin bleu, J. 
Boucher; câdre en toile brodée, H. 
Fisette ; porte-photographie, Rév. M. 
LaRocque; pelote, AI. Staples; para­
pluie, N. Doiron ; petite robe bleue, 
G. Corriveau ; album, Dorais Panne 
ton ; boa en seal, Jas. Alorkill ; col en 
astrakan, E. Giard ; paire vases roses, 
II. Fisette; boîte à bijoux, il. Sa 
muel ; bonbonnière, A J. Genest ; 
plateau pour broches a cheveux, Mlle 
A. Dussault ; lampe, M. Cormier ; 
statue enfant Jésus de Prague, A. 
Dubtic ; câdre, M. Rosenblootn ; sa 
diet, J. Letendre ; poivrière et salière, 
J. L. Mathieu ; câdru en corde, Rév. 
M. La Rocque ; boîte en mosaïque, 
Hospice du Sacré Cceur ; paire pan- 
toufhs, J. L. Mathieu; ménage de 
poupée, L. E. Dastous ; couvrepied 
blanc, G. E. Rohitaille ; paire do cou 
vertes, J. A. Plamondon ; cabaret en

fladame Alphonse Fortin
PERDAIT SOUVENT CONNAISSANCE, SA FAIBLESSE ETAIT 

EXTREME. LE MEDECIN QUI LA SOIGNAIT LA 
CROYAIT EN COMSOMPTION.

Des amies qui avaient été gueriss par les Pilules Rouges du Dr. 
Coderre, lui conseillent d’en prendre et lui sauvent la vie.

Maintenant, heureuse et on banne santé, elle voudrait que toutes les 
femmes malades prennent est Incomparable remede qui 

guérit toutes les maladies des femmes.

Cette femme à la figure pâle, 
allongée par la souffrance et la 
douleur, le teint jaune, les yeux 
cernés, abattus et enfoncés, rayon­
nera de nouveau de tout l’éclat 
d’une santé robuste si elle prend le 
grand, le seul et incomparable re­
mède qui ait jamais existé pour 
guérir toutes ces maladies qui font 
souffrir un si grand nombre de 
femmes — Les Pilules Rouges 
du Dr. Coderre. Elles sont les 
seules recommandées et employées 
par les femmes qui veulent sincère­
ment se guérir. Des milliers de 
femmes témoignent d'une guérison 
permanente, par l’usage des Pilules 
Rouges du Dr. Coderre. Lisez le 
témoignage d’une respectable dame 
de Québec : “ Depuis quatre ans,
“ personne ne peut comprendre les 
“ souffrances que j’ai endurées. Ma 
“ faiblesse causée par la pauvreté 
“ du sang était très grande, et je

peux dire que tout le système 
“ était malade chez moi. Terribles 
“ douleurs dans l'estomac, battement de cœur, le peu 
“ que je mangeais me faisait souffrir, toujours constipée 
“ et les membres comme engourdis, je perdais connais- 
“ sance en travaillant. Le docteur qui me soignait 
“ disait que j’étais en consomption. J'étais désespérée 
“ de mon triste état. De mes amies qui avaient été 
“ guéries par les Pilules Rouges du Dr. Coderre me 
“ conseillèrent d’essayer ce remède. Ce n’est pas croy- 
“ able, mais à la deuxième boîte, j’étais plus forte et 
“ ma digestion se faisait bien. Je continuai à en pren- 
“ dre, et maintenant je suis grasse, forte et très bien.” 
Mme. Alphonse Fortin, 32 Rue des Commissaires, 
St. Roch, Québec.

Nous n’exagérons rien. Ce que nous disons des Pi­
lules Rouges du Dr. Coderre est vrai. Nous ne publions 
jamais le portrait et le témoignage de la femme guérie 
sans son consentement.

Les Pilules Rouges du Dr. Coderre sont pour les 
femmes seulement, elle sont lu plus grande découverte 
pour les maladies des femmes. S’agit-il de vous tonifier, 
de vous stimuler, de vous rendre la force et la santé ? 
Prenez les Pilules Rouges du Dr. Coderre. Elles agis­
sent sur les organes affaiblis, elles donnent du ton, de la 
force et de la vigueur, elles font le sang fort, riche et 
pur, elles guérissent le beau mal, les irrégularités, la 
suppression des règles, les régies douloureuses et ahon-

Madauk AU’UONsk Founx.

dantes, la leucorrhée, mal de cœur 
et nausées, douleurs dans la tôle 
la poitrine, les côtés, le dos, mau­
vaise bouche, vertige, constipation 
et irrégularité des intestins, couleur 
jaunâtre des yeux et de la peau, 
mains et pieds fçoids, palpitation 
du 1 (e ir, migraine, bourdonnement 
dans les oteil.es, accès de chaleur, 
sensations chaudes qui montelit à 
la tète, perte de sommeil, de mé­
moire. Elles guérissent toutes les 
maladies du retour de l’âge, les 
pieds, les mains, les jointures et le 
corps enflés, les maladies du foie, 
des ovaires, chute de la matrice, 
prostration nerveuse. Les Pilules 
Rouges du Dr. Coderre peuvent 
être prises sans danger, en tout 
temps, à toute âge et sous toutes 
conditions.

Rappelez vous que nous avons 
à votre disposition des médecins 
spécialistes des plus éminents pour 
le traitement des maladies des fem­
mes. Vous pouvez les consul­

ter pour rien. Sans crainte, écrivez-lcur une descrip­
tion de votre maladie. Si vous le préférez, écrivez-nous 
pour un blanc de traitement, nous les envoyons à toutes 
les femmes qui en font la demande. Toujours les méde­
cins s’empresseront de vous répondre, en vous disant tout 
ce que vous aurez à faire pour hâter et assurer votre 
guétison. Toutes lettres adressées au 
Departement Medical, Boite 2306, Montreal, 
sont tenues confidentielles par nos médecins.

En garde contre les pilules rouges que l’on vous offre 
à la douzaine, au cent ou à 25c. la boîte. Ces pilules 
ronces ne sent pas les véritables Pilules Rouges du Dr. 
Coderre, ce sont des imitations, refusez-les, un grand 
nombre de ces imitations contiennent des drogues dan­
gereuses. Les Pilules Rouges du Dr. Coderre sont 
toujours vendues en petites boUes de bois rondes conte­
nant 50 Pilules Rouges—Jamais autrement. Si 
votre marchand ne les a pas, envoyez-nous 50c. en tim­
bres pour une boîte, ou $2.50 par lettre enregistrée ou 
mandat-poste pour six boîtes. Une boîte de Pilules 
Rouges du Dr. Coderre coûtant 5 c. dure plus long­
temps qu’aucun remède liquide que vous payez une 
piastre. Nous les envoyons au Canada et aux Etats- 
Unis, pas de douane à payer. Ayez soin de donner 
votre adresse complète afin d’éviter tout retard. Adressez: 
COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO AMERICAINE, Boite 2306, Montreal.

bois, A. Lemieux ; porte journaux, J. 
IL Codère ; petite robe rouge, M. 
McKinty ; porte serviettes, J. Grey ; 
baril de farine, IL N. Couture; pan­
nier â ouvrage, Rév. M. LaRocque ; 
bannière, Mme T. Bélanger; oiseau 
empaillé, E. Sylvestre; 2 médaillons 
genre Louis XV, 11. Bégin ; table en 
chêne, Sylva Darclte ; globe N. D. de 
lourdes, dis. L'Heureux ; petit gilet, 
Jas. Rennie; poupée, G. Lessard; 
porte musique, Rév. J. Letendre ; cha­
peau d’enfant, H. McFadden ; baril 
de farine, Mme J. E. Genest ; panier 
en corde, Mme dis. Olivier ; soleil en 
papier, Mlle Aurise Doyott ; câdre en 
corde, Mlle N. Planning; boîte de ci­
gares. J. H. Codère ; coussin, J os. J. 
B. Verret; pipe, L. II. Guay ; soleil 
en papier, Mme J. A. Leblanc ; boîte 
à gants en papier, P. Couture ; boîte 
à gants en papier, G. A. Le Baron ; 
corbeille en papier, J. J. Audet.

TOMBOLA

Coussin, Rév. M. Charest ; câdre 
Reine Victoria, M. Marchildon ; por­
tières, J. B. Duford ; sachet à mou­
choirs et pelote, M me L. E. Dastous ; 
table de fantaisie, N. Blanchard ; pe 
lote, W. Genest ; 1 douzaine de cuil­
lères, Mme H. Connors; bannière en 
corde, J os. Landry ; tapis de table, 
Mme 11. Camirand ; boa, Mine A. 
Lanctôt.

Ciieus Messieurs,—Pendant sept ans 
je souffris de la bronchiteiet je devenais 
parfois si oppressé que je pouvais à pei­
ne parler plus haut que le chuchote­
ment. Rien ne me soulagea avant d'es- 
saver votre BAUME DE MIEL DE 
MINARD. Deux bouteilles me soûls- 
fièrent et six bouteilles me guérirent 
complètement Je le recommande de 
tout cœur à tonte personne qui souffre 
de maladies de la gorge ou des poumons.

J. F. VANBUSKIRK.
Frédéricton.

CANADA, l
PROVINCE DK QUEBEC, }

District de St. Francois. J
COUR SUPERIEURE.

Avis est par les présentes donné, que Dame 
Mario Loiselle, do Urompton Falls, dans le 
district do SU François, épouse de Jean-Bap­
tiste Martel, eultivateur. du mémo Heu, a, ce 
iour, institué une action on sépanitlon de 
biens contre sen dit époux devant la dite cour.

P. A. CHASSE, 
Avocat do la demanderesse. 

Sherbrooke, 21 octobre 1838. 27—5 s.

CANADA. ï
PROVINCE DK QUEBEC, }

District de St. François. I
Dans la Cour tir Circuit, pout le district Oc 

Saint François.
1.0 viiiKt cinquième jour d’octobre mil huit 

cent quatre-vingt-dix-huit.
Devant O. L. De LOTTINVILLE, O. C. C.
JOSEPH ARTHUR FI LION, du lu ville de 

New-Market, dans l'Etat du Now-llump- 
sbire. Tun des Etats-Unis d'Amérique, 
marchand-épicier.

Demandeur,vs.
SIMEON LKMAY, du lu paroisse de St. For- 

tunut.de Wolfcritown, dans le district de 
Bai nt-François,

Défendeur.
Il est ordonné au dit défendeur do compa­

raître dans lo mois.
O. L. DkLOTTINVILK.a. c. c.

CHANGEMENT D’ETAL
J’ai acheté l'achalandage do boucherie de M. 

Alex. Ames, et J’ai loué son étal, 100 rue Wel­
lington, que j'oceuperni lu 21 mars courant. 
Ayant une expérience de 20 ans A Sherbrooke, 
dans lu commerce do viande, Je puis garantir 
parfaite satisfaction A tous. Je uollloite donc la 
continuation de la clientèle de M. Ames aussi 
bien qu'une part du patronage public.

J. B. DUFORD.
Sherbrooke, 21 mars 1808.

Découvert par une femme
Une autre découverte a été fait», et 

cela aussi, par une dame de ce pays. 
“ La maladie avait enfoncé ses griffes 
sur elle et {tendant sept ans elle en subit 
les plus sévères expériences, mais ses 
organes vitaux étaient minés et la mort 
paraissait imminente. Pendant trois 
mois elle toussa sans cosse, et elle ne 
pouvait pas dormir- Elle déc uvrit fi­
nalement un moyen de recouvrer la 
sauté, en achetant de nous une bouteille 
de la Nouvelle Découverte du Dr Ring 
pour la consomption, et elle éprouva tant 
de soulagement en prenant la première 
dose qu’elle dormit toute la nuit; et 
avec deux lioutetlles, elle se guérit d’une 
manière absolue- Bon nom est Mde 
Luther Luty.” Ainsi écrivent W. C. 
Hammick A Co, de Shelby, C. N- Ven­
due par tous les pharmaciens â 50 con­
tins et $1.00- Ciiuque bouteille garan­
tie.

AVIS PUBLIC
Kdt par lu présent donné, que lAon Trudeau, 

du la ville du Coatlcook, district do Saint 
François, étudiant, s'adressera A la législat ure 
de cette province, A sa prochaine session, pour 
obtenir un acte, autorisant lu Chambre do-> 
notaires A l'admettre il la pratique du nota­
riat après exatnon.

J. B. GENDREAU. N. P.
25-5s Pour lu Requérant.

ATOUT
ENFANT
D’ECOLE

Qui prouvera à notre satisfac­
tion qu’il va à l’école régulière­
ment, nrus laisserons avoir un 
pardessus ou capot absolument au 
prix coûtant. Nous faisons ceci 
simplement pc ur les encourager. 
La réputation de notre maison 
est une garantie que nous rem­
plissons nos promesses à nosptix 
réguliers, les hardes que nous ven­
dons sont aussi peu dispendieu­
ses qu’elles peuvent l’être, mais 
au prix coûtant elles sont à des 
prix excessivement bas.

JOHN O. DUNCAN,
RUE WELUNCT0", - SHERBROOKE.

On Demande
Une PATISSlèREde première cliuwn pour 

hôtel. Une dame non mariée préférée. S’a- 
dreser A ce bureau. 2f.

-A. "VEUSriDIRIE
Une belle et grande FROMAGERIE, (avec 

loue Ioh agrèn néccHHuirt'K), nltuéc A troU mil- 
Ich de Sherbrooke, dum* lo canton d'Ancol. 
CondilionH facilue. S'udrehKcr au bureau du 
c* journal, ou à M. C. G. TREMBLAY, u 
Kate Vale, canton u'ilatluy. 1510—lin.

-AJVIS
Je, HOUrixigné, donne par le préKcnt aviri que 

je ne «erui pan reHponHnble, a l'avenir, d’au­
cune dette contractée en mou nom sans un 
ordre signé de mu main.

JOSEPH BOULE.
Sherbrooke, 10 octobre 1808. 3h

Je, ROUHalgné, donne par le présent avis que 
je nu serai pas responsublu d'aucune dot te con­
tractée en mon nom par Dame Marie Jo-épbi- 
no-Albortlno Boucher, mon épouse, et ce du- 
pulh lo 21 septembre dernier.

THOMAS MORIN.
Wolfostown, 3 octobre 1808. 3f.

ON A BESOIN
D'une bonne cuisinière et d'une fille de 

chambre et servante de table. S’adresser avec 
certificats A Mmk. PATON. 15IU

ON DBMANDB
Une bonne SERVANTE, pour l’ouvrage gé­

néral de la maison. S'adresser A Mme. W. II. 
Orlfllth, coin de la rue Queen et de l’avenue 
Portland, sherbrooke.

.A. "VEJIN’IDIRIE!
UNE TERRE de 53 acres, étant le lot no. 

327, dans le 4ème rang de St. George de Wind­
sor, avec bAtisses, propriété de Thomas La- 
piorre. Titra parfaft ; conditions faciles.

S'adresser AC. Bélanger, C. R., 05, rue 
Wellington, Sherbrooke.

500 Acres de terra dans lo Canton de lira 
ton, très favorable A la culture, bâtisses. 
Vente en biocou séparément. Aussi un i 
rie un bon ordre. Pour informations et 
tails, s’adresser A

GEORGE ALLAIRE, 
Boite de poste 131. Windsor Mil

-A. -VEISriDIRE
Une grande terre dans Orford, près dos limi­

tes de Sherbrooke, une aut-o grande terra ut 
lots à Mtir prés du terrain de l'exposition, A 
Sherbrooke, et deux belles résidences en bri­
que, A Sherbrooke. Agent.

J. A. ARCHAMBAULT,
Notaire

ON DBMANDB.
Un leuno homme sachant la sténographie 

eu anglais et en français, pour ouvrage do bu. raau.
„ .. I* C. BELANGER,95 rue Wellington, Sherbrooke.

A. ^EISriDIRIE
Isi magnifique résidence du soussigné, située 

nu coin des rues Council et First Ave., Slier- 
brooku-Kst. Aussi, 1a propriété du feu M. Iti 
chnrd Dulaney, Avenue liowou. Pour condi­
tions ut autres renseignements, s’adresser a 

H. VK1LLKUX,
177 rue Wellington.

i.iW - v

DES SOUMISSIONS cachetées ndrus*é<-< 
au soussigné et portant la suscrlption 

“Soumission pour prolongement du qu»i au 
Cap aux Corbeaux, Baie St. Paul,’’ seront re­
çues A ce bureau Jusqu'A lundi, lu 7 novembre 
i8U8, inclusivement, pour la construction du 
prolongement du quai au Cap aux Cot beaux. 
Baie St. Paul, Qué.

Iaw plans et devis en date du 19 septembre. 
1898, pourront être vus aux bureaux du coin 
mis des Travaux Publics dn Canada, Québec 
Bureau du Poste), et du maître de poste do la 
Baie St. Paul, ainsi qu’au Ministère des Tra 
vaux Publics, Ottawa.

Les soumissions devront être faites sur les 
formules imprimées qui seront foutu les, et 
être signées par les soumissionnaires eux mê­
mes ; aucune autre ro sera prise en considéra­
tion.

Chaque soumission devra être accompagnée 
d’un chèque accepté sur une banque incorpo­
rée au montant de doux mille piastres ($2,000). 
et fait A l’ordre de l'honorable Ministre des 
Travaux Publics. Co chèque sera contlqué si 
le soumissionnaire refuse de signer le contrat, 
ou s'il ne l'exéoiite pas intégralement.

Si la soumission n'est pas acceptée le chèque 
sera ronds.

IvO departement ne s'engage A accepter ni la 
plus basse ni nù -une des soumissions.

Par ordre,
K. F. K. ROY.,Secrétaire.

Ministère des Travaux Publics,
Ottawa, 14 octobre 1898.

N. B.—Nul compte pour publication do rot 
avis ne sera reconnu si telle publication nt‘
Ba« été expressément autorisée par le Mlnis- 

iro.

^kààââé^ BO YEARS’ 
^■^Hf^EXPERIENCE

Patents
Anyone Bending ascertain

Trade paarr* 
Dédions

CoovniohtsAc.
a sketch and descrtptwnjMf
onr opinion free wibly patentable. C»n>rounlca-

!i|L__P______ouan Mum’Aspecial notice, without chante, **

Scientific American.
A handsomely IUirig*u<l weekly. Larrsjt cir­
culation 0f .nv .-entltlo Journal. Term», »3 a 
rear; four $L Bold by alt newidHaltir»■PJfcKdfe*®1

3244



pourquoi II est si re-
r cherche

Kien d’étonnant que le BAUME
UUUMAL soit ai recherché, quand on 
^.«idère lea cures innombrables qu’il a
0ïréea dans lea caa de couaotuption.
•>lc. seulement.

notbs looalrs.

«le Sher-
ÿondrecll

—Plusieurs person nea 
brook»' ont profité de IVxeuraio., A 
, umrolié, annoncée pour Boston et 
01lt ^1* le train des Etata-L ms, lundi
dernier.

_ l/on prête aux membres du club 
1 «crosse l’intention d’organiser un 
blizar dans le courant du moi» de no 
vendue, avec l’espoir d’éteindre par 
l t. moyen une dette de SbOO qui existe 
sur leur terrain.

__M. P. N. Boucher, employé aux 
bureaux du Québec Central, a épousé, 
lll(trdi dernier, Mlle Slattery, de Mon 
tréal. Nos souhaita de bonheur au 
nouveau couple.

__II nous fait plaisir d’apprendre 
que M. J. A. Archambault, N. P., est 
r,*mis de la grave indisposition qui le 
retenait chez lui depuis quelques se­
maines.

_yp \\\ ,J. Cray, prote à l’atelier
du Chroniclf, de Cook*hire, a accepté 
hi mémo podtion aux bureaux du Ae- 
corJt de Sherbrooke, et remplacera M. 
Lance, dans quelques jour». Bienve­
nue au nouveau typo.
_Mme Tves, épouse de notre dépu

té aux Communes, a donné un 5 
o'clock tea, mardi après midi, au bé- 
nélire de l’église protestante de Slier- 
brooke-Est. Cette œuvre de charité 
u eu un grand succès.

— Nous venons de recevoir un su 
p,.i be vin Canadien que nous ven­
drons n 7ôc le gallon et à 15o la bou 
teille. H vaut la peine d’être essayé.

C. E. UoiUTAll.l.K ik CtK.
_Le cOlibnil de ville vient de de­

mander A la “ Dominion Bridge Coin 
puny” d’envoyer son inspecteur pour 
examiner le | ont Magog et faire rap 
port hui le ci ût probable de» répara 
lions à lui faire pour le solidifier.

_Lu Banque des Cantons de l’E-t
vient d’acheter le bloc Bernier et 
Morrisson, à St. Hyacinthe, au prix 
do $8,000. La banque va y const»ai 
re immédiatement de beaux bureaux 
La position est superbe et des plu»- 
centrale, au coin des rues Ciiouard et 
St. Denis.

—Ne manque/, pas d’aller chez Z 
1*. Cormier pour vos vêtements de 
dessous ; rassortiment vst au plus 
complet et les prix variant de $1.00 à 
$G.OO l'habit. C’est sans contredit le 
plus bel assortiment en ville, mar 
rliandises toutes nouvelles. Au un 
méro 131 rue Wellington.

— M. Alphonse Martin, étudiant 
en droit, de Lu Baie du Febvre, est 
a Sherbrooke depuis quelques jours et 
est entré au bureau de MM. Cami 
nmd et (îcnest, pour y continuer sa 
cléricnture. L’an dernier M. Martin 
étudiait à Montréal et suivait le bu­
reau de MM. Bisaillon, Brosseau, La­
joie et Lacoste. Nous sou liai tons 
à notre jeune ami bienvenue parmi 
nous et succès dans ses études légales.

—L’assemblée annuelle de» action 
naires du club des patineurs a eu 
lieu mardi soir. Ijes élections des 
ollieiers pour l’année courante ont 
donné le résultat suivant: Patron, 
,). S. Mitchell ; vice-patrons, H. D. 
Luwrence, J F. Morkill ; prés., H. 
K. Fraser; vice prés., J. P. Wells; 
sec.-tré»., T. S. Somers ; directeurs, 
W. E. Paton, Win. Morris, H. Smith, 
E. W. Fai well et C. CL Buck.

la compagnie de lahs^r Sherbrooke. 
Il appert que cette compagnie a ang 
monté considérablement ses affaires 
et qu'il lui faut plus ample espace, de 
fait, une construction nouvelle pour 
répondre aux besoins de son indus

ST JEAN 
—Samedi matin, <1

trie. Ce mémoire a été référé au
comité des finances.

—Un parlement école a été orga­
nisé dernièrement, en notre ville, 
pour la saison d’hiver. La Ire session 
a été ouverte mardi soir et la forma 
tion du cabinet a été annoncée com­
me suit : Premier Ministre et Prési­
dent du Conseil, C. C. Knight ; Com­
merce, W. S. Allan ; Secrétaire d’E 
tat, W. E. Morehouse; Justice, Jas. 
Sangster ; Marine et Pêcherie, W. J. 
Woolsey ; Milice, J 11. Bryce; Pos­
tes, J. A. Flagg ; Travaux Publics, 
V. E. Morrill ; Finance, A. L. Par­
ker ; Intérieur, E. S. Swift.

— L’assemblée annuelle des action­
naires do la compagnie du gaz et de 
l’eau a eu lieu cette semaine. Le rap­
port de l’année indique que la vente 
de l’aqueduc a eu pour ellet une dimi­
nution de revenu, tuais que les idlai- 
res sont encore prospères et en bonne 
voie. Une résolution a été passée au 
torisant l’émission de $7.r»,0ü0 de dé- 
bentures pour payer les obligations 
existantes et pour étendre davantage 
les opérations de la compagnie. Les 
ollieiers suivants ont été continués 
dans leurs charges : H. W. Hem-kor, 
président ; T. J. Tuck, vice président ; 
E. F. Waterhouse, secrétaire tn-so 
rier ; James Sangster,surintendant.

—L’assemblée annuelle de l’Asso­
ciation des Arts et de la Bibliothèque 
a eu lieu mardi soir, à la Salle des 
Arts. Le rapport de l’année accuse 
un déficit hhec/. considérable, dû à 
des dépenses extraordinaires urgen­
tes, qui ne se renouvelleront pas 
avant longtemps II a été décidé de 
s’adresser de nouveau au conseil de 
ville pour l’augmentation de l’alloca­
tion annuelle. M. L. E. Panneton a 
été réélu président et M. 11. Lovell 
nommé secrétaire-trésorier. M. Mo 
n y reste le gérant de l’institution. 
Les quatre» syndics sortant de charge 
cette année ont été réélus pour deux 
ans, ce sont MM. J. S. Mitchell, C. 
H. Fletcher, N. T. Dussault et J. E. 
(Jenest.

hardis voleurs on* 
fait minier le cofîYc fnrt du restaurant, à la 
gare du Grand Tronc, et oui volé$130.
K1XGSEY FALLS

— M. James Uruwn, jr, a trouvé un nid 
de poule contenant (il) œufs. «Si c’était 
l'œuvre d’une seule poule,^adevait être utu 
ambitieuse.

L’appétit du bouc

— Les membres du Barreau ont eu 
une assemblée spéciale, mercredi, 
pour discuter différents sujets. La 
question des sténographes officiels est 
venue la première sur le tapis et il a 
été décidé de demander aux protono 
taires tic ne nommer que deux sténo 
graphes et d'exiger d’eux qu'ils se 
tiennent constamment à la Cour 
Un changement sera fait aussi dans 
le prochain calendrier judiciaire, 
quant à la date des termes de la Cour 
le Circuit. Dorénavant, les avocats 
devront être en costume de cour 
haque fois qu’il y aura séance du 

tribunal, soit pour les termes régu 
liers, soit pour la cour de pudique 
habit noir, toge, cravate blanche et 
rabat seront de rigueur tous les jours, 
devant la Cour.

—A rassemblée du Barreau tenue 
cette semaine, il a été décidé d'organi­
ser, à l’instar de ce qui se fuit à Qué 
lice, une série de conférences données 
par les juges et les avocats, au Palais 
de Justice. Un comité composé du 
bâtonnier, M. L. E. Pannnton, du 
secrétaire, M. J. E. (Jenest, et de MM. 
Cate et Lawrence, a été nommé pour 
s’occuper de l’organisation. C’est 
une excellente idée que celle-là et 
nous augurons de ces conférences le 
meilleur résultat.

—Mardi soir, a eu lieu une assem­
blée spéciale du conseil de ville où 
l'on a discuté l’opportunité do dimi 
nuer les taux de l’eau le plus têt pos 
sihlo, mais vu l’absence d’un rapport 
spécial du comité de l’aqueduc, et du 
président du ce comité, il n’a été rien 
décidé. A cette même léunion du 
conseil, il a été lu un mémoire de la 
compagnie Hand Drill, mémoire ap­
puyé par la Chambre de Commerce, 
demandant une conférence avec le 
conseil, au sujet de la possibilité pour

Le Celeri Compose de Paii e 
bannit tous leurs maux

RESTAURE COM PL ET E\ EN 
TOUTES LES F0NCL0NS 

DE LA FEMME

Donne t’e 11 force à tout 
a me féminin

Puilü

Wells & Itichardson f’o..
Messieurs. — C'est avec beaucoup do 

plaisir que Je témoigne du bien éton­
nant quo j’ai retiré du l'usage du cé­
leri Composé de Puiue. J 'utaia épui 
sCe et très souffrante par suite d'in­
digestion, et après avoir pris plu­
sieurs bouteilles de votre remède, 
fus complètement guérie. Je puis di­
re que Je me sens une toute autre per­
sonne. J'espère que ceci pourra 
servir à d'autres qui souffrent cont- 
uie j'ai souffert.

Bieu A. vous,
ELIZA OKU 1 SE,

891 avenue des i ius, Montréal.

Woodward a été 
pour s’enquérir du

—Le coroner 
appelé à Ascot, 
suicide d’un nommé Frédéric Ward, 
qui a été trouvé dans une grange 
nnnimé et baignant dans son sang. 
Le défunt était un célibataire âgé de 
37 ans et demeurait chez sa mère, sur 
une ferme d’Ascot. Mercredi après 
midi, il quitta la innisoii, (lisant qu’il 
allait voir aux vaches ; quelque temps 
après, sa mère ayant besoin d’eau 
l'appela, mais no recevant pas de ré 
ponse, elle se rendit à la grange et. 
trouva son (ils étendu dans une mare 
de sang, la gorge coupée. Près du 
corps se trouvait un rasoir qui avait 
servi à accomplir l’horrible acte, et 
sur le plancher étaient écrits ces 
mots : “ Miséricorde, mon Dieu, mi 
séricorde.” Le juiy du coroner 
rendu un verdict de “ suicide dans 
un moment d’aliénation mentale.”

— Malcolm Smith, arrêté l’autre 
jour pour refus de pourvoir aux be 
soins de sa famille, a eu tort de lais 
ser la police mettre le nez dans ses 
«flaires intimes ; voilà qu’en y regar 
dant de près, les autorités ont décou 
vert que Smith n’était ni plus ni 
moins qu’un bigame. Smith est âgé 
de 44 ans et est né dans ce district 
Il appert que le 20 novembre 1874 
il se maria dans un village voisin, et 
au bout de huit ans abandonna sa 
femme pour aller aux Etats Unis, où 
il convola en secondes noces avec une 
autre femme, dont il eut trois en 
fants. Quelques années plus tard 
ayant planté sa tente en d’autres 
lieux, il prit une troisième femme 
qui mourut peu de temps après. En 
tin, le 20 mars 1891, cet insatiable se 
maria à Worcester, Mass., devant le 
Rvd. Graves, ministre universaliste, 
avec sa femme actuelle. La femme 
No 1 vit encore et demeure eu 
district. Une accusation de bigamie 
a été portée contre Smith et, selon 
les apparences, il ne sera pas diflicile 
de faire la preuve contre lui.

MA KHI. ETON
— Lu Dominion Lime Company ne fait 

pa* Roulement le cotnmercode chtux. ('elle 
compagnii! achète des ji-uiies animaux 
ipi’eile garde jusqu'il l’âge de trois uns, 
alors qu’ils ont été préparés pour la lamelle 

le. Elle & vendu un magnifique troupeau 
’animaux gras dernièrement.

HILLHURST
-Mardi, un wagon do passagers qui ►(■ 

rouvuit sur une voie d'évitement, il la si i 
ion de Hillhurst, a été complètement dé­
mit par le feu. Le wagon n’était pas 
itiaehé à une locomotive et l’on pense que 

f>*u n pris pur l'apput-eil de i-liautfsge. 
Il u été impoaaible d’éteindre les llammcs.
OMITON
— Victor Drake n été victime d’un acci- 

lent de chusse, dimanche dernier. Il était 
allé au bois avec un ami. Le chien du 
fusil s’est pris dans les hrousKailles et il a 
reçu le coup dans lu jatlihe. Les Dis 
Hume et McKee ont examiné le blessé, et 
le cas ayant été trouvé grave, Drake a été 
ranspnrié au l‘rot est un t Hospital, de 

Sherhroi k'\ Ou ne pense pas mainteuunt 
juo l’amputation huit nécessaire.
UEAUUK

—M. Z. ObalsUi, inspecteur ‘h*H mines de 
lu province de Québec, rapporte quo l’ex- 
traction de l’or, près de lu rivière C'hau- 
lière, dans lu Heauoe, est assez considéra* 

Idc. Le rendement a été d’environ $-1,000, 
cet été, bien (pie les travaux ne soient pus 
ncore entrepris sur une grande échelle.

-Un pont de fer de (ISO pieds do long, 
ru versant la rivière Chaudière, â St F ran 

(join, Heuuce, ouvert â la circulation depuis 
environ un mois, sera inauguré sous peu.

pont a coûté $22,(MM). La moitié de 
cette somme u été souscrite pur les parois­
siens de St François. Un autre pont vient 
d’être inauguré à St Théophile de lu Bcuttce.
OATICOOK

— Un pénible accident de voiture est 
arrivé lundi dernier. Mme T. 11. Fox, 
Mme Ki ougli et Mlle Kennedy passaient 
en voiture sur la rue Cutting, lorsque le 
cheval est devenu indomptable. La voi- 
ure est allée donner sur un poteau de télé­

phone, vis û vis la demeure de M. NV. Hin 
on, et les trois femmes ont été précipitées, 
leux sur le trottoir et une, de l’autre côté 
de lu clôture. Elles ont toutes riçu des 
dessures, h la lùte et à lu ligure. Le Dr 

Stunning, qui leur u donné ses soins aussi 
ôt, a constaté que les blessures ne sont 

pus graves. La voiture u été considérable 
ment endommagée ; le cheval n’avait pus 
de mill.

Est un sujet dVuvie tmur tous les 
pauvres dyspeptiqu<-8 dont l’estomac et 
1<* foie fout en désordres. Tous ceux 
qui sont dans e«t état devraient savoir 
qu** les New Life l’ills du Dr King, le 
remède merveilleux polie l'estomac et le 
foie, donnent tin excellent ap(étit, ren­
dent lu digestion parfaite et procurent 
an corps nnc régularité habituelle qui
garaut't la entité et l’éneruie. Seule­
ment 25 (entins, chez tou aies pharma­
cie us

PRIX DU MARCHÉ.
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SEULEMENT UNE SORTE
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qui donne
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CLOTHING HALL!
SHERBROOKE,

LAC MEG ANTIC
— Lu question de la formation d’un nou­

veau comté, de municipalités détachées des 
comtés de lleauce et do Compton, fait li- 
our de la presse depuis quelques jouis. 

La principale raison qu'on allègue on faveur 
lu changement est que les municipalités en 

question se trouvent trop éloignées du cltcf- 
lieti, et que la bonne administration des uf 
faires en HoufTie. Le nouveau comté scruit 
formé des municipalités suivantes : St. Vi­
tal de Lumhlon, St. Sébastien de Beauce, 
Kishbnrongh. Ditclifield, Spaulding, la mis 
sion de St. Hyacinthe et St. Charles-Hor 
romée, et les cantons de Woburn et de 
Louise, prises du comté de Kcauce ; dies 
ham, Winslow, Marston, Whitton, Ste Cé 
cile et le Village de Méguntic, prises du 
comié de Compton.
RICHMOND

— Le bu/.xr des dames catholiques de 
Kiclunond a été beaucoup encouragé. On 
nous dit que mardi soir, la salle était si 
pleine de inonde qu'il étui* presque impos­
sible d’en faire le tour. Il y avait excel­
lent souper aux Imitres. Ou u fait de la 
belle musique.

—Nous regrettons d'apprctidie que M. 
Fred. Gritlith, employé aux ateliers du 
Richmond Guardian, s’est blessé d’une ma 
mère grave h la main, eu travaillant à une 
petite presse.

—M. George Hardy, chauffeur sur le 
Grand Tronc, qui avait été transporté un 
Royal Victoria Hospital, û Montréal, ma­
lade ’ des fièvres typhoïdes, est revenu 
complètement guéri.

—Mlle Joncs, de Richmond, a perdu un 
diamant évalué û deux cents piastres. Eu 
débarquant des chars à lu gare Union, Ot­
tawa, ces jours derniers, elle tomba et dans 
sa chute se frappa la main sur le trottoir. 
Elle se releva ut constata que le diatnant de 
sa bague était perdu. On lit «les recherches 
mais sans succès.
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(1 RAINS—

lllé par minot.....................
Orge pur 48 livre*................1‘oi* par UU livre*.................draine de mil par 4» livre* ...Fève*, par un livre*.............Avoine partis livre»............Itlé d'Inde, rond, p»r fttl livre*. 
Son, par KH) livre*................

....... 1 no 4 1 40

..... n fs» 4 o h i....... 1 on 4 0 00....... 2 60 à 0 00

......  1 40 A 0 00....... O 40 A 0 0O........ O fs) A 0 00....... 0 00 A 0 90......  0 00 A 1 00
Sarrasin, lo minot...............Fleur de Sarrasin, le cent.....Moulée de blé-d’iudo...........
Moulé.' (l'uvoilio................Graiua de lin, par minot......

....... 0 00 A 0 76....... 2 26 A 0 (Ml....... O 90 A I (Ml
......  0 00 à 1 M....... 1 80 A 2 00

VIANDES—
ito'iif, àla livre («leak)........

“ & soupe....................." salé..........................Mouton, il lu livre................

........ 0 10 4 0 00........  0(4 4 0 OC........  O 06 à 0 ce

........  0 06 à 0 06........ 0 08 A 0 10
" au quartier..............Veau A lu livre....................Jambon, par livre................

lund " ................luird par 100 lli* elle* llovoy“ au quart.....................Saindoux à la livre..............
“ au seau................

........  0 08 A 0 HH......... 0 (M) A 0 00........ 0 00 A 0 10........ 0 08 A 0 10
Frère» (i oo A 0 oo........ 1C 00 i 18 00
........  O 12 4 0 00........  1 CO à 0 00

GIBIER—
Lièvre», par couple..............
Perdrix “ .............

........  0 00 à 0 00........ 0 00 à 0 0o
POISSON—

Itarong du luibrador, No. 1....
Morue, le quart..................Saumon, lo quart, No. 1........

......... 4 76 i 0 00

........ 6 60 4 0 00........ 13 60 à 0 00
PEAUX VERTES—

Peaux crue* No. 1...............Peaux il'Kgncuiix à la pièce... Peaux du veaux à lu livre....
........  3 00 à 4 00
.......  0 «0 4 0 76........  0 00 4 0 00

FOIN ET PAILLE—
Foin, 1ère qualité, la tonne...

" Sème " “ ...
Paille...............................

....... U 00 4 12 00

........ 0 00 4 8 00

........  4 00 à 6 c6
DOIS—

Roi* franc Mo.....................“ vert..................
mou..........................

........ 0 00 à 4 C0........ 2 60 4 2 75........  2 00 4 2 60

Mélange choisi de tabac de 
Turquie, Périque et de la Virgi­
nie, to cents le paquet.

Invite le public à exatnint r son as- 
sortiment considérab'e et tout nou­
veau ti'habilb meuts élégants d’hom­
mes et de garçons. Ces marchandi­
ses sont supc Lûtes quant à la façon, 
au fini, à la mode et à l'ajustement 

et sont vendues à des prix aussi bas que vous avez donnés pour des 
marchandises inférieures. On peut se les procurer au

A. E. KINKEAD & CIE.
Enseigne de ITudlen.

113 WELLINGTON, - SHERBROOKE

lîfH uT w

Un wagon-dortoir de 
Touristes

l*mii'tout le voyage, part «le Montréal tous . -----------------------les JEUDIS bôll U) heures pour

San Francisco et autres cn- 
de la Californie.

KnsiiHilu prix régulier «le aoconilo classe, 
on charge unu petite somme pour les necom 
UHNlcmenls du coucher. Pour billets, loua 
lion des lits, etc., s’adresser à

K. W. SMITH.
Agent de ville pour imssaKers et billets, 

Ui rue Wellington, Sherbrooke
Téléphone Bell No. 01.

AVIS — Billots de paquebots 
vendus aux taux les plus bas 
pour toutes les lignes.

" „ du Jour d’Habilleinents ot
d’Apticles de Toilette pour hommes.

Aussi vêtements 
grand étalage de 
d’homme.

de corps, bas, gants, corps, et un 
tout ce qui constitue une toilette

VOYEZ L’ETOILE AU-DESSUS DE LA PORTE.

J. R0SENBL00M & GO.
G9 Rue Wellington, SHERBROOKE, P. Q.

Du Mail do Toronto mai 1S9S.

Hépétition de Piano
DE WEISMAN.

Ce jouriml n déjà plusieurs fois 
eu occasion do parler don pintum 
“ Gerhard Jloiiit/.maii ” et c’est 
nous répéter do dire quo ht compa­
gnie qui les lubrique « trouvé le 
moyen d’exploiter les imporcopti- 
‘ le» éléments do l'acoustique qui

Durant nudelit do cinquante ans
IjC " Sirop (’aimant d« Madame Window ” a été et 
aiage par dui millier* do mère* pour leur* enfanti 
pendant lu dentition. Si votre loimuoil e*t troubW 
lu nnit pur le* pleur* et le* cri* d'un enfant (pii 
iuuffro do ■* dentition, kites-vou* do voua procu­
rer une boatolllu du “ Sirop Calmant de Madame 
Window •< pour la dentition de* enfant*. L'ofllca- 
cité oat *an* égal, ut votre petit malade *cra «oula 
46 immédianiuient. Ayez confiance. A mère*, c« 
remède cal infaillible. Il guérit U «lyaienterie d 

diarrhée, régularité l'eitomac et le* iuteatln*
fait dieparaltre le* colique*, adoucit les humour*,
"Étib ' ~réduit le* Inflammation*, et donne une énergie 

nouvelle à tout le «yatème en général. Ijo “ Siroj 
Calmant do Madame Window” pour la dentitloi

pré* la prum-rfptioii d’une de* plu* grande* cété 
tinté* médicale* parmi le* femme* et le* nourrir», 
de* Ktalt-Uni*. Il oit eu vente ehex ion* le* phar­
macien*, dan* le monde entier. Pria '46 «eut* )» 
bouteille.

ASCOT
— Le coroner A. G. Woodward était u|i 

|>elé, hier inutiu â tenir une enquête au 
canton d'AüCut, sur le corps de Frederick 
Ward, qu’on avait trouvé dans la grange, 
la gorge couirée. L’infortuné était âgé de 
37 ans et célibataire. Mercredi après midi, 
il était sorti de lu maison, disant qn’il al. 
lait voir au bétail. Vers 4 30, Mde Ward, 
su mère, l'avait appelé, mais elle n’avait pus 
eu de réponse. Ayant besoin d’eau, elle 
s’était rendue au puits qui «c trouve près de 
la grange, et c’est alors qu’clic a aperçu son 
fils gisant sur le côté, la gorge coupée. 
L’homme était mort, mais le corps était en­
core chaud. Depuis quelque temps, a dit 
Mde Ward, son fils avait des allures bizar­
res. Il lui semblait que des personnes le 
suivaient. Mercredi, il n’avait pas l’air eo 
paix. I^e verdict du jury est comme suit : 
“ Que le défunt en est venu à sa mort entre 
4 heures et 5.30 heures p. m., mercredi, â 
Ascot. Qu'il en est venu â sa mort de sa 
propre muin, et qu'il soutirait alors d’insa 
nité temporaire et qu’il n’était pas respon­
sable de son acte.” C’est avec un rasoir 
que Ward s’est coupé la gorge. L’instru­
ment a été trouvé près du cadavre. Sur le 
pluucher on a trouvé écrits les mots sui 
«.-un • “ Avp? nitié. ô Dieu !” Et sur urvanta : “ Ayez pitié, ô Dieu 1 ’’ Et sur un 
bardeau ou a trouvé les autres mots 
“ Ayez pitié, ô Seigneur ! ” Il y avait aussi 
d’autres écritures, mais le sang les avait 
rendues inintelligibles. Le Dr A. F. Foss 
a dit dans son témoignage que la veine ju 
gulaire avait été coupée et que la mort a dû 
s’eu suivre deux ou trois minutes plus tard.

En toute iustice

Quatvl WM fut malade, elle prit du CaMnri.V 
Quand elle fui cnfuill, elle eu voulut ei» me ;
Quand elle devint plu ( rr.-uuK < i'n .!« .vt . .1- l'adarl
DctH'is tou* vu*cumul* i*ui i*(i* du latiwi»

Nouvelles des Oantous de l'Est

GEOROEVILLE
— Le petit village de Gcorgevillo a une 

bibliothèque publique de 2,000 volumes.
ROCK ISLAND

—M. O. («arceau, un des vieux citoyens 
Rock Island, est décédé k l’hôpitalde

Notre Dame, k Montréal, lundi dernier. 
M. Garccau avait élé un des hommes d’uf 
faires lea plus importants de la frontière. 
Fendant plusieurs aimées, il avait élé ment 
bre du conseil de la municipalité do Stnn- 
stead, et il était conseiller du village de 
Roik Island depuis son incorporation. 
Les funérailles ont eu lieu dans la paroisse, 
mercredi dernier.

Chacun reconnaît volontiers que pour 
la toux, le rhume, la grippe, la bronchi­
te, la coqueluche, aucun remède ne peut 
être comparé au BAUME RHUM AL.
QN A BESOIN DK SOLLICITEURS AC
_ tifa partout pour 4* L'HlMoIre des Philip 

pines ” par Murat Halstead, commissionné par 
le gouvernement comme historien ofllciul an 
département do la guerre. Le livre a ôté écrit 
dans les camps de Tannée à San Francisco, sur
le Pacifique, avec le général Merritt, dans les 
hôpitaux à H .......................... .«■uifii«*ua » ..onolulu, à Hong-Kong, dans les 
retranchements américains a Manille, dans 
les camps des insurgés avec Aguinaldo, sur le
pont do l’Olympia avec Dewey, ot au milieu 
du rugissement de la bataille & la chute de Ma­
nille. Une chanco pour les agents. Orné de 
l>ort rails originaux pris pur des artistes du 
gouvernement sur les lieux. Grand Livre. 
Bas prix. Gros profits. Fret payé. On fait 
crédit. Isilssoz do côté tous les méchants li 
livres do la guerre non-otllciels. Equipement 
gratuit. Adresse: F. T. Barber, secrétaire, 
Star Insurance Building, Chicago.

PATENTES
|nBTENl)ES PHDMPTEMEHTl
Envoyez un timbre pour notre “Guide des In­
venteurs.” Nous obtenons plus de patentesventeur». ---------------- . ,
tsmr les inventeurs que tous les autres ingé­
nieurs ensemble, et nous faisons une sjiéciahté 
des anolications, quo les autres agents n’ont 
pas réussi h obtenir. Pu d» pitiïB, pi*d» pays.

MARION 4 MARION, EXPERTS. 
No, 185 rue St. Jacques, Montréal. Tel. 23U& 

Mentionnez ce Journal.

L’Enfant pleure, il veut son Castoria.

do» *)nfaut» oit agreablo au uoût et oit préparé d1*
d»i

JAS. A. FLAGC,
(Ci-devant de Montréal),

Entrepreneur de
Pompes Funèbres

BT EMBAUMEUR
(Successeur de S, Twosk),

Maison Long, 118 rue Wellington.
Isi plus grande variété ot b1 meilleur 

choix de OKKCUKUA ORNEMENTS 
FUNKRAJRRS, etc., que Ton puisse 
avoir & Sherbrooke.

Char Funèbre pour les enterrements 
des catholiques avec croix et emhlé. 
mes.

Drix modérée et conditions faciles,
^SATISFACTION ASSUREE.

Toujours prêt ô répondre, le jour et la 
nuit. iiOMlcux téléphones au magasin 
ut A la maison.

Jlinidence: 68 RUE QUEEN.

mmmm
CHEMIN DE PER

■

jusqu'il*!, avniont échappé à l’unnlyso, pour le» l'airo servir à nugmonler oi 
poHeclioiinor la tonalité <lo leur» i nsi ru niant». L’élogo a uno loiuluticu 
presqu'irrénirtliblo à devenir ampoulé lorsque l’on parle do piano» loi» que 
les " Gerhard llciiilznian," dont l’oxcelloiico est si facile à reconnaître ei 
qui cependant s'imposent davantage à l'attention quand un on fait un exa­
men complot ot consciencieux.

A partir de lundi, le 3 octobre 
1898, les trains circuleront 

tous les jours (le dimanche 
excepté) comme suit :

QUITTENT LEVIS
KxmtKs» :

wrniul et noble instrument donnant dos ton» d’une richesse super ho et se 
prêtant admirablement bien à toute» les fantaisie» urtistiquea du virtuose. 
C’est un piano qui n suftlsammont prouvé sa supériorité pour démontrer

Pour Montréal, (excepté le lundi) H.K) a. m.
Four Rivière du Ixmp.................... •J.iri p. ni.
Four Montréal............................ (.30 p. ni.
Four SL Jean et Halifax................. I-.' ao a. ni.

Accommodation:—
Pour Bi vièi-udu isuipct Campbell-

ton................................................... 7.(XI a. m.
Pour Uiviércdu Ixiup................... . 6.00 p. ni.
(’bars Dortoir» et üulfbtHHUr les train» ux- 

press.
Tous les convois sont réglé» par le Kanlcrn Standard Time,

piano qui u sullisnmmont prouve sa »upciioriio p 
qu’il remplace avantageusement les plus brillants instrument» de manufac­
ture américaine.

Ce» piano» célèbre» sont vendu» dans les Canton» do l'Est par G. A. 
LeBaron seulement qui a toujours on magasin un assortiment considéra­
ble do PIANOS, OltGUKS, Instruments de Fanfare et d'Orchestro, de» 
moil leu re» fabrique».

Pmnos vonantdo» maison» Gerhard lloinlzman, Toronto; Cliickoring, 
Boston; Whaley Royce, Toronto J Voso&Son», Boston; Bohr Bros., New 
Tork. De» Orgues de» dernier» modèle» et avec toute» les récente» amé- 
iorations à f>, <! ot 7.^ octaves.

Voue/, voir noire assortiment ot no» catalogue»

Jt-fT Four toute information quant au par­
cours cl au prix dus billet», »’(idrc»sur d

J. B. LAMBKIN.
Agent de district des passager»,

G. A. LeBARON,
93 Rue Wellington,

Montréal.

-.rr'-f*
i.fl JL

CHEMIN DE FER

CANADA ATLANTIQUE.
La voie courte, rapide, entre 

Ottawa et Montréal et tou 
te» les stations in­

termédiaires.

ATTENTION !

't octobre 189».
A M A. M. I*. M. A. M.
7.10 2.15 part Sherbrooke ar. 8 12 12.40

A M. P.M. A. M. A M. P.M. P.M.
9.30' 1 65 17 30 *’ Mont real “ 11.30 6.25110.15

10.30 lino 8.15" Coteau Je. " 10.30 5.15 9.15
8 us tl.Uo ar.Vanklcck llilh18 12 3 :W 3.15
7.25 il 35 ” lInwkOflbur> * 8 25 3.05 3 15

P.M. 6.65 9.41 ** Alexandria •9 44 4.41 8 2!»
12 30 8 35 11.20 p. m. Ottawa ’8.(1019.30 pi. 15

5. in •* Arnprior 6.20
6.13 " Renfrew 4 51
6.6(1 '• Kgunvillu 1 10

7.30 Parry Hound A. M. 7 20
’ Tous les tours, t Tou» lefl jours except é le

dimanche.

Vous épargnerez de l’argent en 
demandant nos prix.

Farine, Grains, Provisions, etc.
Ecrivez ou allez chez

O.O.GENEST&FILS
— roua-

Farina forte. Patente, Avoine, Fois. Fèves, 
Blé-d'Inde, Moulée. Orge et Avoine 

Lard. Graisse, Gasconade. Mo­
lasse. Pommes, Oignons, 

etc., otc., etc.

CORRESPONDANCE SOIUCITEE.

C. 0. CENEST i FILS,
SHBRBROOKB, P. Q.

T J. TUCK
A. LE PLUS GRAND ASSORTIMENT 

LE MIEUX CHOISI DK
KT

TAPISSERIE !
Livres en blanc,

Porte-Monnaie, 
Memorandums,

Articles de Librairie
QUI AIENT JAMAIS KTK MONTRES A 

SHERBROOKE.

Venez n fuira l examen, quand bien méin< 
vous n’on achèteriez pas.

«TM. F. Anrcm. parle lo fronçais et vom 
recevra avec son urbanité bien connue.

T. J. TUCK.

CORRESPONDANCES KAPPUOt’IlKKS,
A Ottawa, pour les endroits de l’Ouest, par

les chemins do fer Ottawa. Arnprior cl. Perry
"uni-Sound cl Pacifique Canadian, pour lo Non! 

Oue»t canadien, TOuesI de» Ktals-Uni», etc. 
vi(i Port Arthur et Saull Sic. Mario.

Pour information», luiiiipblols. etc., s’udres 
sur a aucun agent du Grand Tronc ou a 
C. J. SMITH. J. K. WAL9H,

Gérant gén. de trafic, A»».-Agt. gén. 
Ottawa. des pas». Ottawa.

E. NV. SMITH, agent. Sherbrooke.

ni
BOSTON & MAINE R. R

— Arrangement d'Hlver----

Le 3 Octobre 1898.
LES TRAINS LAISSENT SHERBROOKE:
LE TRAIN-POSTE—A 4.10 n. m. pour St, 

Jobnebury, Concord. Nashua. Worcester, 
Boston, Springfield, New-York.

LE TRAIN MÊLÉ-A 10.00 a. m., pour New 
port ; à 1.06 p. m., |>our Su Johnsbury 
2.34 p. m.. Concord G.20 p. m., Boston 8.S
n. in., and Portland. Mc., par lu passe des
Miontagnes Blanches, 

L’EXPRESS DE NUIT-A 8 60O r>. m., no
SU Johnsbury, Jonction White Hiver,
Concord, Nashua, Worcester, Boston 
Greenfield. Springfield, New-York, Port 
land, Tile., vl& la passe dos Montagne» 
Blanches.

VENANT DU SUD:
L'EXPRESS laisse Boston & 9.00 p. m 

Worcester, 8.04 a. m. Concord. 11.20 a. m 
Portland, Mo., 8.00p.m., Springfield, 9.15 
p.m., SU Johnsbury. 4.27 p. m., arrivant ‘ 
Sherbrooke a 8.25 p. m.

L’EXPRESS DE NUIT laisse Boston à 7.30 
et8.00 p.m., Concord, 9.65 et 10.10 p.m., 
Portland, Mo., 8.30 p. m., New-York, 4.00 
p. m., Springfield. 8.00 p. m , Greenfield 
9.15 p. m.. SU Johnsbury, 4.27 a. m.. urri 
vont à Sherbrooke à 7.15 a. m.

MÊLÉ—Laisse Concord, 6.00 a. m., via Ply­
mouth, SU Johnsbury, 10.45 a. m., arrivant 
& Newport à 12.33 p. m., faisant connexion 
avec le train laissant Newport â 1.30 p. m 

4.16 p.arrivant à Sherbrooke h > p. ni.
D. J. FLANDERS.

Agi. gén. pour voyageurs et billots.

Cour à Bois de la Cité
Bureau, 114 rue King,

TELEPHONE BEU 164

Toujours k la disposition dos acheteurs, bois 
mou ot bois franc secs, croûtes et copeaux 
hcc», laites et brindilles, livraison prompte,

K. K. PRKCOURT,
Propriétaire.

C’était un grand “Gerhard llointzmun " qui Horvait à M. Wolrtinan, 
ior soir, lorsqu'il a donné sa séance musicalo et c'était véritablement un

1 . «I : . .1 A 1. A . .1*............ -...I. .........1... a.x

SHERBROOKE, P. Q

£

4

Est le Pur Jus de la Vi£ne
I.k Vin St-Michei. n'est pas une médecine patentée, 5; 

c'est un vin tonique naturel, préparé par le laboratoire de U ;7 
nature. Il contient tous la forme la plus asiimilablo tous le» 2; 
éléments nécessaires k un tonique stimulant, reconstituant J; 
et nutritif. Le £

[ VIN ST MICHEL »

est nonsculcment agréable au goût, mais il ne produit pas £ 
Petictde cuisson des liquides alcooliques ni le goût âcre et 
amer des préparations de quinquina. C’est un vin ample et ^ 
velouté au palais, sucré sans excès et chaud k l'estomac. 
Cest un remède infaillible pour guérir radicalement

la Faiblesse, la Débilité, l’Anémie, 
la dyspepsie, etc.,

enfin, toutes .es maladies ou il s’agit de réparer les pertes 
de l'économie.

VEUILLEZ M’ECOUTER !
Et ch-voit» allé» a l'étonnante

Vente à bon Marché
-----A t.A------

Eastern Township Clothing House

Centüîlj
RAIGWAV. I

Tableau horaire pour l'automne et 
rhiver.

Lo ot après lundi 3 Oct. 1898,

].'a»»ortimcnt dolt être vendu immé­
diatement.

J’ai eu un pardessus là pour 
$3.50. Je n’aurais pas pu l’avoir 
ailleurs pour moins que $7-5°» et 
à titre d’ami, je vous conseille 
d’y aller.

Brands avantages dans 
Cliape Département.

LES TRAINS CIRCULERONT COMME SUIT:
QUITTENT 8IIKHOKOOKK

EXPRESS—LaisHO Sherbrooke à 7.30 a m.; 
arrive d Jonction de Dmalwcll, k 8.30 a. m.; 
arrive à St. François ô 1.30 p. ni.; arrive A 
I/Cvi», 1.20 p. m.; arrive ft Québec (balcnu) 
ft 1.3o p. m.

Wagon Pullman do Springfield ft Québec, 
faisant correspondance ft Sherbrooke avec 
wagon Pullman pour üoidoti. cl chardortoir.
tout le long, do Boston ft Québec, pir ce train, 

tre ‘Ce train ctrculo toc» le» jour», excepté lo di 
manche
ACCOMODATION—IaIiIkho Sherbrooke. 9.(m 

p. m.; arrive a Dudswcll Jct.,ft 10.15 p.m,; 
arrive ft IaÔvIh, 7.15 a. m.; Québec (buicaii 
pasHuur) 7.30 n. m.

Cu train c»t quotidien, dimanche excepté.
I,c train du samedi soir no rend ft destina­

tion lu dimanche matin.

Rappelez-vous l'endroit. La succession do

J.LVI
76 Rue Wellington, 

SSEDRBROOKIE.

»>:
I RHUME ETJiSTHMEl
ISIBOP DE GOUDRON ET| 

D’Huile de Fois de Morue
3D HJ JVC A-THIETT 

| Contient tous les remède» nécessai­
res pour guérir ces maladies.

25 «t 60 ets la bouteille.

♦ »»»»>>.

FRET—Purl do Shotbrooko ft 9.15o. ni., arri­
ve ft Dudswcll Jet. ft 12.00 (midi), arrive ft 
Dcauco Jet. ft 0.30 p. m.

Ce train circule tous les jours, excepté lo 
dimanche.

LKH TICAINS AKHIVKNT A 8IIKKHKOOKK
EXPRESS—Laisse Québec (bateau passeur

2.30 p. m.: laisse Isivis, 2.50 p. m., part 
de Saint François ft 2.10 p. ni., arrive ft 
Dudswcll Jet., 7.20 p. in.; ft Sherbrooke.
8.30 p. m.

Wagon-Palais Pullman de Québec ft Spring- 
field, faisant correspondance ft Sherbrooke
avoo wagon-palais Pullman pour Boston,_ et 
wagon-dortoir I ' 'tout lo long, du Québec ft Bos­
ton, pur co train. Cu train circule tous les 
jours, excepté lo dimanche.
ACCOMODATION — lAissc Québec (bateau 

passeur) 6.30 p. m.; I/évls, 7.00 n. ni.; Arrive 
ft Tring Jet.. 11.00 p. m.; lulsse Trlng 
Jonction ft 3.50 a. in.; arrive ft Sherbrooke. 
9.00 a. m.

Cu train part de Lévis tous les jours, excep­
té lo dimunobo. Is) train du samedi soir ne
va que jusqu'à Trlng Jet, continuant isiur 
Sherbrooke le lundi matin.
FRET—Part do Bcauce Jet. ft 6.50 a. m., arri­

ve ft Sherbrooke a 4.00 p. m. Ce train cir­
cule tous les Jours, excepté le dimanche.

Correspondance fuite ft la jonction do Duds 
well nveo lo Maine Centrai afin que les passa­
gers laissant Sherbrooke lo matin puissent so 
rendra ft Cookshlro. Sawyervillo ot autres 
points.

Pour billets ot autre» informations s'adres­
ser ft aucun dos agents de lu comiiagnio. 
FRANK GRUNDY, J. H WALSH,

Gérant général. A. G. P.
Sherbrooke, Juin 1898.
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FSUILLETON DU “PROGRÈS DE L’EST.”

LES FIANÇAILLES TRAGIQUES
LIVRK 'moiSI KM K

Mme. 1»'. H. nicher
liuugur, Mo.

J’ai cto Cucrio
De maux de tùlo nen'eux, qui mu causaient une 
souüraaco intenso par Hood’s Sarsaparilla.
Je souiTrats telienicnt du mal de tOto que Je de- (•ou.
vaiscouclier dans une chambre nuire les yeux 
couverts afin de n’eniendru aucun son et ne voir 
aucun rayon, car J'en devenais folle. Moneys 
t. ::io uervoiuc <ta:t dânuigO. Aujourd'hui Je 
sms gu-nu et c’est Hood’s Sarsapa* 
rilla qui a tout fait échu” Mmk Wm. 11. Pit 
cm K. 107 liroadway, Ranger, Me.

Hood’s Pills guérissent le dérangement 
du foie, consttiiatioii, bile, mal de tête. 25 cents.

Salsepareille 
Pilules

BRISTOL 1
BRI STOL

BRISTOL
Pour le Foie, l’Estomac et le Sang.

Elles soulagent et guérissent 
les Rhumatismes, la Goutte et 

les Maladies Chroniques.

Elles nettoient et purifient le Sang.

EN VENTE PARTOUT.

i

VIN de
QUININE
CAMPBEI 5

!..

Guérit les Rhumes 
Rend le Sommeil 
Restore les Forces

UN TONIQUE iOEAL
K. CAMPBIU.l.A CIE. IMlrs, Montreal

DETCHT TOCJOCItS ETCE SOL’S U filIT.

ir. N’v a pas nn souffrancb

NI DE DOULEUR, INTERNE OU 
EXTERNE, QUI NB SOIT SOU- 

4 LAC.KB PAR LE FAIN-RILLER,
Oar. aux cuntr^fnçon* rl .nx Imlti*- 

tloni, La Ikiui.III. Vvrlutblu poil. 1. 
nom

PERRY DAVIS & SON.

- _ t ■ - < l**l -1 •* ,v.,w •* 1

Les
Maisons Suivantes

m
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!>;. MONTREAL, S
k.ut rv.'i-mmandéedâi.oa 
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hf.MAÜO KINC U h A t Ell SON.
i-"* .v c.ï Ituc i'rtilir. M iitivul.

Enveloppes, 
etc., etc.PAS'ÜTRIE,

du r.i

PATENTES

M’loq.. rt .mil 
■ ’>' • <! < ■ i.-iili-. . I.- l. -iivt-i• i.‘- » I HIILIKS .v CO..I N- l. I>.i i- M iitr- it.

laiKvi.rs iii.sv kmion 
ul.ILNUS DANS TOUS 

LES PAYS.
r7T::sni>T0NHAUCn & uo..

Canr.tia Li.a Budding, . - MontrcaL

Reminoton
TYPEWRITERS.AliV I Him Ii.IIPK il (.’ill " (Toi-i'a.lon

U'liut iv< muiiuractu rw.A/i-litK l'Cfinli-in.inil^vi.
SPACKMAN » CO.. Montreal.

^ Oonlracteurs
Boyaux,

Ciment,
Briques a Feu.

Tous les Matériaux pour Constructeurs, Fon­
deries, etc. Ecrive* pour prix.
F. Hyde & Co., Montreal.

VINMSÂINT-LEHON

Pour la 
Sciatique 
Pieuresie 

iLm Points 
Crampes uî molleub bxxsdb

111. ‘iJ. Conti*URnUMATIfilŒ, ■Névralgie
boit* d* ferblaa* dosait 'fw
U* t pris ts ( Imv

Rhuma 
tisme

f Mal de DosDaris & Liirence Co^ U.»
ni d'an* TtcgôTo 

•I1* roulMO,

r ABBtOAm, IComSAU I

CI IA PITH K 11.

( Suif' )

Culte invitation il l'avait envoyer 
qans consulter Aline, mais il ne pou­
vait bo iliapencer île l’avertir, en vue 
même îles ordres qu’elle était tenue 
de donner eomme maîtresse de mai 

Kilo tomba de bon liant eu ap

cœur augmentait de

et
enduite» »

- de Sucro 
do

la

voir bin son 
jour en jour.

Kn quittant l’Amérique, elle y 
avait laissé nu frère plus jeune qu’el­
le de quelques années, sans carrière 
et sans fortune, qu’elle aimait et 
souhaitait de voir se marier avec une 
Kranvniee pourvue d’une grosse dot. 
Ce fi ère était .lames Stephenson. 
Beau, d’une de ees beautés romanes 
ques et ténébreuses qui prennent ai 
sèment le cœur des vierges, il devait 
plaire rien qu’en se montrant. Mand 
du moins, le croyait,—et sur eetti 
croyance elle dressait tout un éclia 
faudage de projets. Klle voulait 
qu’il épousfit Aline Leclerc, 
projet une fois conçu, Maud, avant 
même d’en parler à Célestin, se pré 
parait il écrire il .lames pour le près 
ser de venir en France, quand il l’im 
provistc, il avait dévancé son appel 
Profitant île son arrivée, elle avait 
aussitôt signilié il Célestin ses déci 
sions.

Kn lui disant que .lames aimait 
Aline, elle mentait; .lames ne cou 
naissait pas Mlle Leclerc; avant de 
venir en Krnuce il n'avait jamais en 
tendu parier d’elle. Mais un men 
songe de plus ou un mensonge de 
moins importait peu il la belle Maud 
Dans le mensonge, elle était dans 
son élément. Par un malheur, au 
moment de lancer son frère sur 
proie qu’elle lui destinait, elle appre 
nuit tout à coup que celte proie n’é 
tait plus à prendre et qu'Aline ve 
naît d’être (lancée il l’h mime de son 
choix. D’abord déconcertée par l’é 
vénement, mistress Killarney ne tar 
dait pas à se ressa:sir, et, loin de re 
eu 1er devant la lèche monstrueuse de 
séparer deux cœurs unis déjà par un 
sincère amour, elle s’excitait devant 
l'obstacle qui se dressait sur sa route

C’est alors qu’elle avait dit à C’é 
lestin :

— V".ie me conduirez A l’autel 
jour « ù mon frère conduira votre 
tille; sinon, jamais

Klle jouait un jeu dangereux, voire 
un va-tout. Mais elle mesura l’é 
tendue de son pouvoir: elle ne cro 
yait pas que Célestin osât lui résis 
ter ; dès ce moment, d’ailleurs, elle 
allait étudier les moyens de faire 
prévaloir sa volonté. Il fallait 
avant tout, appeler James A la rcs 
coasse, le mettre au courant de ce 
qu’elle avait projeté dans son iuté 
rét, le décider A mettre le siège de 
vaut la place et guider ses premiers 
efforts. Klle se chargeait d’avoir 
raison du père, mais c’était A James 
d’avoir raison de la Mlle. Qu’il par 
vint seulement A la troubler, A lui 
inspirer le regret de s’être promise A 
un autre, Maud ne demandait rien 
de plus; elle interviendrait alors 
pour porter les derniers coups, met 
tre en déroute l'ennemi et recueillir 
le fruit de la victoire.

smsKasaÊsasmESÊMmmi

Qu’est-ce que le

prenant que deux couvives allaient 
troubler, par leur présence, les heu­
res de douce intimité qu'elle s’était 
promises avec son (iancié. Ce fut 
pire encore quand elle sut leur nom.
Mme Killarney, avec qui, pour con­
descendre aux désirs de son père, 
elle avait échangé quelques visites 
lui déplaisait. Instinctivement, elle 
se défiait de otite belle Américaine 
aux yeux pervers, coquette,excentri­
que, troublante, et qui, même lors­
qu’elle se prodiguait eu témoignages 
aiTcctueux, semblait ne se livrer qu’A 
demi et dissimuler tout nu moude 
d’errière-pensées. Quand au frère, 
elle ne le connaissait pas, et, quoi­
que son père lui déclarât que c’était 
un jeune homme aimable, spirituel, 
d’une éducation raflinée, elle ne pou­
vait que l’envelopper dans les senti­
ments de réprobation et de défiance 
que lui inspirait la s-ceur.

— Ne pouviez-vous les inviter pour 
un autre jour? demanda t-elle A son 
père, un reproche dans l’accent.

—C’était impossible, répondit,-il.
Mme Killarney s’est en quelque sor­
te invitée et ne m’a pas laisse la li­
berté d’un refus. Mais tu ne regret­
teras pas de l’avoir reçu. C’est une 
excellente femme.

— Dites plulôt une intrigante.
Tu la colomnies... D'ailleurs

c’est ma cliente; une cliente, une eli 
ente sérieuse. Je lui dois des égards 
sans compter que son frère est char­
mant. 11 te plaira, j'en suis sûr.

-—Il ne saurait me plaire aujour­
d'hui, objecta Aline, puisqu’il m'em­
pêchera de causer librement avec 
Georges.

Une larme de dépit brilla dans ses 
yeux et Célestin put constater qu’il 
venait de causer A sa tille unp véri­
table peine. C’était la première fois, 
et il en fut troublé jusqu'au fond de 
son être. Mais il comprit la néces­
sité de cuirasser son cœur contre des 
remords et des regrets de ce genre 
Puisqu’il ne so sacrifiait pas A Aline, 
c’est elle que, désormais, il devrait 
sacrifier, et, sans doute, souvent en­
core il la verrait pleurer par su faute 
comme elle pleurait en ce moment.

Maud Killarney était une créature 
artificieuse; sa rayonnante beauté 
cachait une Ame basse, prompte A 
l’intrigue, fertile en ressource et 
d'une audace clTrénéc. Lorsque, 
après la mort de son mari, elle s’é- 
tait installée en France, elle ne sa­
vait ce que serait son avenir, ni si, 
de l’opulence dont elle avait joui de 
puis son mariage, elle n’allait pus dé­
gringoler dans une noire misère. Kn 
attendant l’issue de ses procès, les 
valeurs mobilières et immobilières 
qui composaient la succession de son 
mari en France et Amérique avaient 
été mis sous séquestre dans les deux 
pays, si bien qu’il son arrivée à Fu­
rie, Maud Killariuy ne possédait 
d’autres ressources que ses bijoux et 
quelques fonds dérobés aux investi- 
galious de ses persécuteurs. C’était 
de quoi vivre deux ans, sans modifier 
trop sensiblement son train d’exis 
teuee; A l’expiration de ce délai, si 
elle perdait ses procès, elle n’aurait 
plus rien. Toute autre qu’elle eût 
pris alarme d'une telle perspective.
Mais elle était vaillante, femme de 
tête, et ne se découragea pas. Klle 
avait deux ans devant soi pour se 
retourner; elle décida de mettre ce 
temps il profit pour consolider sa 
fortune menacée en contractant ma 
riage avec un homme riche, géné­
reux et sensible. De cette manière, 
si les tribunaux donnaient raison A 
ses adversaires, elle pourrait échap­
per aux périlleuses conséquences de 
son échec et conjurer les coups du 
destin. Klle était belle, souveraine­
ment séduisante, d’une réputation 
qu’elle avait eu l’art de préserver de 
toute atteinte, et, grAce A son savoir 
faire, elle ne pouvait manquer de 
conquérir dans lu société parisienne 
une place éga’e A celle qu’elle occu­
pait dans la société de New-York.

C’est en ces circonstances qu’elle 
connut Célestin Leclerc, au ministère 
duquel elle avait dû recourir. Dès 
leur première entrevue le notaire fut 
sous le charme ; il voulait se marier,
Maud lui parut être la femme rêvée.
Pour se faire bien venir d’elle et ga­
gner son cœur, il se dévoua, prit en 
mains la direction de ses affaires 
après les avoir étudiées, leur impri­
ma une activité plus grande et lui 
rendit en peu de temps plus de scr 
vices qu’elle n’en pouvait attendre.
C’est pur ces témoignages de dé 
vouement quelle fut éclairée. Ayant 
vu Célestin il l’œuvre et constaté, 
d’autre part, qu’il nageait dans l’o- 
pulencc, elle cessa de se livrer A la 
recherche d’un mari. Un mari! ne 
l’avait-elle pas sous la «nain dans la 
pcrsoi-ne de cet amoureux ardent et 
passionné? Klle ne s’appliqua donc 
plus qu’il le tenir bien on main jus­
qu’à l’heure où il lui conviendrait de 
l’épouser.
Les relations, d’abord espacées, de­

vinrent bientôt plus fréquentes et ne 
tardèrent pas A revêtir un caractère 
d'intimé. Célestin invita Maud chez 
lui, accepta des invitations chez elle, 
lui présenta sa fille, soucieux, ainsi ,, ,,
qu’il se l’avouait il lui-œSme, .l’en- "onfravlfe amûiûtu "in
guirlamler la magicienne dont le pou- 968 RUE ONTARIO, - MONTREAL.

le

Il se joua des médecins
Tous les médecins avaient dit A He 

nick Hamilton, d > West JctferBon, O, 
apres (ju’il eut enduré des souffrances 
pendant IS mois d’uue fistule rectale, 
qu’il mourrai! s’il ne aiihiusuit pas une 
opération dispendieuse ; mais il se ntié- 
rit avec cinq boites de l’Arnica Salve de 
r.iicklen, la cure la plus certaine des lié- 
inorrhoïdes do l'univers, et le meilleur 
onguent du monde. L’5 contins la botte. 
\ end ii par tous les pharmaciens.

HOMMES FAIBLES
j« unrsrt vim x— l •iiériYun prima- 
I* l»l* , itMdiiér, tir |*« rtr tir vita 
In. I ilii|4»trtiii , ilrhi
liir#|*«fM tic ii'cii «a i,»tc 25an 
i.êrs <|c . u< « ês rit Feri­

ne livu* * I i«>tii lurs1 ..i/ «iis mu dt mamie.

PAS ilLIiSS: JEAN
$1 (10 le II •con. Pm in mude, cacheté, franc ds port
Sc,,ls . . . . Cie «Medicale du Dr. Jean

Adresse* : U. Poste Unite IS7, .Montreal, Cnn
fiTlCii vente finir. J. ]«. MATHIEU, pliai- 

inncien. Sherbrooke, Que.

CEO. F. FOSS
BOUTIQUE DE

11
IKT DK TOUTES

MACHINES ELECTRIQUES
OU AUTKKS.

M. Ko-s tient, un atinortiment de places do 
hleyolotlo et du machincn élcutrhiueH ; porte 
les appareils électriques, pour lu lumière, pour 
les sonneries, etc,; répare les moulins fi cou­
dre, les petites faucheuses, etc,

I nuuttcntiou spéciale est donnée aux ou- 
vraies eu cuivre.

14 RUB WATER,
S HIE IR, B IR, O OKIE.

Boite de Poste 266.

The Dominion Flour Paste Co

nncrie.

eeuvp Ac.

Aïtxi

L’Enfant pleure, il veut son Castorla.

Le (Tistorin est le remède du I>r Samuel Pitcher pour les 
bébés et les enfants. 11 ne renferme ni opium, ni mor­
phine, ni uticuuo autre substance narcotique. Il remplace 
avec succès les calmants, les pastilles, les sirops et riiulle 
de ricin. 11 est agréable et garanti par l’usage qu*en ont 
fait depuis trente ans des millions de mères. Le Castorla 
détruit les vers et calme la lièvre. Le Castorla prévient 
les vomissements de lait caillé ou aigri, il guérit la 
diarrhée et les coliques sèches. Le Castorla apaise les 
maux de dents, guérit la constipation «‘t les llatiiostiés. 
Le Castoria facilite l’assimilation de la nourriture, règle 
l’estomne et les intestins, procure un sommeil naturel et 
bienfaisant. Le Castorla est la panacée des enfants,— 
l'ami des mamans.

Le Castoria.
” Le Cnsloria ot au remède excellent pour 

les enfants. I.rs mamans m'eu out toujours 
vanté les Ikmis effets sur leurs bébés.”

l>r. (',. C. Oftuoon, Lowell, Mass.

" Le Castoria est le meilleur remède que je 
connaisse pour les ciifnnls. J’espère que le 
jour n’est pas loin ofi les mamans, ne cou- 
sultaut que le réel intérêt de leurs enfants, 
emploieront le Castoria nu lieu de toutes ces 
drogues charlataucsqiics t|ui détruisent leurs 
chers liél-és, en leur introduisant par la gorj*c 
de l’opium, de la morphine, des siiops calm 
ants et d'autres drogues pernicieuses qui Ir- 
envoient prématurément i\ la tombe."

Dr. J. l’\ Kinciiblok, Conway. Ark

Le Castoria.
"Le Castoria convient si bien aux enfants 

que je le tecoilliunilde comme siqiéiieur .1 
tout nulle icmèdc connu de moi.”

IL A. Akciikk, M. I> . 
ut South Oxford Street.

Ilrooklyti. N. Y.

“Nos médicins du service des enfants ont 
vanté les leMittats du Castoiia dans leur clien­
tèle du dehors, et, bien que nous ti’ayious 
parmi nos remèdes médicaux que ce qui est 
désigné eomme drogues réglementaires, nous 
eonfes-ons volontiers que les mérites du Cas­
toria lui ont valu notre appiohatiou.”

l'SII I K llosi-l I AI. AM» lUSI’KNSAK V
llostoii. Mass.

L’Enfant pleure» il veut son Castoria.
TME CE NT AU H COM PAN Y, TT MURHAT ftTHL&T. N • kV VON* CITY

FOURRURES !
Ce qu’il y a de mieux n\st jamais trop bon pour nos clients ; 

c’est pourquoi i ous continuerons durant la saison présente à leur 
offrir ce qu'il y a de plus recherché en fait de fourrures.

Capots, lanleaux, Collerettes, Casqees,
Tvc.A.asrcECoasrs,

Doublure eu fourrure pour collerettes de dames et messieurs.

MITAINES ET GANTS.
Confection et Réparage de fourrure une spécialité

LE FOURNISSEUR A LA MODE
167 Rua Wellington - - SHERBROOKE, P. Q.

ENSEIGNE DE L’ORIGNAL.

W.S. DRESSER & CO. TOUT FRAIS REÇUS

ASSURANCE
CONTRE LE FEU.

Compagnies Représentées:
/KTNA 

U O Y A L 
Q U K K N 

L O N I» O N 
W K ST K K N 

A 1. I« I A N V K 
(> U A H I) I A N 

il A H T K O U I>
1. A N C A S M 1 K K 

M A N C H K S T K H 
HIUTI 811 AM KH ICA 

H IKK N I X OF LONDON 
COM MK HCI AL UNION 

LONDON AND LAN0A8HIHK 
NORTH BIUTlriH & MKUCANT1LK

Assurez vos Propriétés
-------C-tlIEZ-------

DRESSER & GO.
BUREAUX:

29 Carré du Marché, édifice McCarthy

NOUVELLES LIGNES

CHADSSDRES
POUR ENFANTS,

-CHIC/

SHERBROOKE, P. Q.

’tavelles
Tapisseries

Le mnillimr nrisortiment do lu vlllo. Vonoz 
oir avant d’achclor uillum-K. Vous Horuz hu- 

liafnilH do la qualité ot diw prix.

UNE SPÉCIALITÉ

Pour les " ’_ _ _ L
-----HT I.KH-----

PORTRAITS AU CRAYON, $1.80

P. & A. MORENCY
41-CARRÉ WELLINGTON-41

MAISON MACKAKLANK.

WM. MURRAY & CO.
23 RUE KING,

lin Cliar de Sucre Branulé
STANDARD EXTRA,

Çut Hcra vendu malgré la hauKse, aux an 
ciuiw prix.

400 Caisses iP'_ espagnols
DK CHOIX.

50 Rarils d’Oignons Rouges
Du Canada quo vendons on détail au prix du gros. y

50 Caisses d’Ëxcellent Thé Japon
Directement Importé vendu à

25 Gts. ou 5 Ris, pour $1.00
Noua BarantlHHonH ce thé pour égaler celui qu 
ho vend KànéralemenL & 40 conta.

ECHANTILLONS SUR DEMANDE.
WM. MURRAY * OIE.

STEEL &
Grande Chance

DANS I.K8

MEUBLES
Fendant nne Semaine

NOUS VENDRONS

6 chaises à haut dossier, 
i table à dîner, extensive, 
i sideboard en bois franc, le tout 

à bon marché à $1900, pour 
$14.50.

STEEL & BRUNET.
J. H. BRENT,

Gérant.

77 Rue Wellington 77
SHERBROOKE.

La...
Peinture Brillante
donne de l’attrait et de la beauté aux 
chaises et aux bancs placés dans le 
jardin ou sur la pelouse. Pour quelque* 

sous et en peu de temps on les fait paraître neufs.

LA
Peinture Buggy 

Sherwin-Williams
était faite d’abord pour les voitures, mais son fini parfait et 
ses couleurs brillantes La rendent aussi convenable pour plu. 
sieurs articles laisssé en plein air où on demande des couleurs 
vives et éclatantes.

Contenue dans de petites boîtes. Votre marchand peut vous 
les procurer—demandez-les. Livre sur la peinture envoy'é gratis.

La Cie Sherwin-Williams. Fabricants de Peintures et de Couleurs,
loo Canal Street, Cleveland. >629 Stewart Avenue, Chicago.
397 Washington Street, New Yotlc. ai, rue St-Autotue, Montreal.

GRANDE REDUCTION!
Sur toutes les marchandises d’Eté que nous voulons faire dis­

paraître avant l’automne.

Etoffes à Robes
Une ligne valant 23 cents, votre choix à 15 cents.
Une ligne de 30 cents que nous offrons à 20 cents.
Une ligne de 55 cts. belle nuance et bonne qualité pour 38 cents.

CHEZ

T. BELANGER,
145 Wellington,

Enseigne de la Feuille d’E’ able.

CULTIVATEURS ATTENTION !
Voici quelque chose qui vous intéresse et qui 

peut v( us épaigner beaucoup d’argtnt, si vous 
savez en profiter. Nous sommes prépares à vous 
fournir le

Meilleur Centrifuge Connu,
au plus bas prix. Si vous visitez Pexj osition 
cette année, à Sheibrooke, n’oubliez pas de venir 
voir ce que nous pouvons faire pour vous.

OOIDIEIRrlL’, IFIILiS & CIE.,
161 Rue Wellington, - - - SHERBROOKE,

SANS FUMÉE. 
SANS ODEUR, 
BAS PRIX.

Les Américains ont eu un grand 
Avantage sur les Canadiens

Kn fnit do pétrole, nmi» ct’oi ext mninteimnt nno cho.-o iln 
panne, vu In nouveau procédé«jut est u» opération A Sarnia ul 
par lequel le pétrole est purifié du soutlVu et do l’odeur qui le camctérlnc', I 
pure quo 1 eau blanche et égal bouh Iouh rapport-i à rhuih) américaine otu nu; 
elle. Ce nouveau procédé ert appelé

“CROWN ACME”
Kl vous d vrlcz imdHtor pour l’avoir do votro marchand. S’il no l’a pan en main, 
écrivez a ht

Compagnie BUSHNELL (limitée), Montréal.

rendu aussi 
itlour mur

|M0NTRE

[GRATUITE
pour Une Journée de Travail

Nous donnons cette belle montre i 
pour la vente de deux tlouraines j 
de paquets de l'nrfum Exquis a dix ' 
cents chaque. Envoyez votre ;i-1 
dresse et nous vous expédirons le i

Cirfum. transport payé, et notre * 
iste de l'rinies. Pas d'argent I 

requis. Vendez |t. parfum a vos ‘ 
amis, remettez l'argent, et nous J 
vous enverrons la montre, Ictrans- j 
port payé. Ceci est une vraie ’ 
montre américaine, et garantie' 
bien tenir le temps. Mentionne/) 
ce journal en écrivant.

HOMB SPECIALTY CO.
$6 Rue Victoria, - Toronto,

BLdeh
LOCn IRON

i CftliKUlt*

•tæsss

Mrémenl Complet
POUR REPAMCE GENERAI DE

Gliaussiim,
Harnais,

Ferblanterie,
Kinnnqucté cinnu uno bolto. Toutes le* fainil* 
IcH (tuvruknt avoir un do ce» grémentH.

EPARGNEZ LES COMPTES
lors, doB forblunt

Nous nvomt aussi dtiH vcDt moins considéra­
bles pour 75 cents et $1.25.

J. S. MITCHELL ft CIE.
Rue Wellington,

SHERBROOKE, P. Q.

Dos cordonniers, des ferblantiers, cio. Set 
complet pour

jOttHLABAj>

L@SMHUsum
ALE & STOUT

ftfiflluiffi
BIERE

ET-

PORTER
DE-

JOHN LABATT,

Hltlons Unlvorsollon.

wmw^cxHwhmBS LONDON ONT
LES MEILLEURS BREUVAGES

‘0et’aneméd&lied'Oi^à1uriS?ffîntl'»enL* l’Kxpwitlon Universelle,Citiez 
101 Uno n'r~ ® EX î1®1* Mi-Hiver, San Kranchioo, Osl., 18M.

e»r,,w,>.u 'ea oonourronlH du Canada ot don Rtsts-Unl* ot ont
on Or, ou Argent ot oo H ronéo, aux Gmndea Kxpo

obtonulîmT^AU^R^MœftÆ ®9no«,T?nt« du Canada et' des 'BULcUnl, et ont

ON.POKTB A DOMICUiK DANS TOUTE LA VlLLK

J. 0. ARCHAMBAULT,
Rue King, oooleo local de la Milwaukee Laaer i. jer Ce

SV SEUL AGENT ASHKHRKOOK.
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